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RITABLE LAME 


ILE DE FRANCE 


de détecter les essais de bombe atomique 


que pourraient réaliser les Russes 


Le rapport officiel 
de Bikini déclare : 


La dispersion 
seul remède 
contre 

la bombe | 
atomique 


WASHINGTON, août (U.P,). — 
La commission civile et la commi 
sion militaire chargées dé l'examen 


des résultats des expériences de Bi- 
ni ont présenté leurs rapports au 
président Truman, 

Les deux groupes 
signalé Que l'eau radioactive proje- 
tée par la seconde bombe atomique 
s'était révélée- nettement plus dan- 
sereuse Que l'explosion elle-même. 

La commission militaire a déclaré 
qu'aucun navire situé à plus de 800 
mêtres du centre de l'explosion de 
la seconde bombe n'avait subi de 
égâts apparents. 


d'experts ont 


Des radiations incolores | 


mais mortelles 


La commission civile a souligné 
que des navires situés jusqu'à 1.800 
métres du lieu de la déflagration 
pourraient cependant être condamnés 


l'inactivité durant des semaines 
par sulte de la radioactivité, et que 
deux bombes atomiques explosant 
simultanément pourraient gêner une 
flotte de combat durant de nombreux 
mois. Bile a souligné que la seconde 
bombe avait è de grandes 


quantités d'eau trés radioactive sur 
les ponts ot dans les coques des na- 
Vires-cibles, € ces bateaux contami- 
nés sont devenus des foyers radio- 
actifs ot brûleraient toutes choses 
vivantes à bord par des radiations 
invisibles, ne onusant aucune dou- 
leur, mala mortelles cependant ». 

Elle a souligné l'urgente nécessité 
d'une modification dana les plans, la 
structure, et la taille des navires de 
kuerre futurs, 

Mais « pour éviter la catastrophe 
résultant des mortels rayons gamma 
et dey faisceaux de neutrons, la solu- 
tion réside plutôt dans la dispersion 
5 flottes et la décentralisation des 
chantiers” navals déclare textuelle- 
ment le rapport. 

La commission civile déclare qu'ue 
exposition de quelques minutes aux 
radiations qui ont suivi la deuxième 
explosion, au moment de leur plus 
forte intensité rendrait invalides 
dans un bref intervalle les êtres hu- 
malins et que ceux-ci mourraient au 

ut de quelques jours ou de quel- 


ques semaines. 


UR les expériences de Bikini les commentaires vont leur train. Dans quel dessein 
furent-elles organisées ? A-t-on voulu juger de ce que donneraient en plein Océan | 
les « réactions nucléaires par chaînes », les réactions qui libèrent l'énergie dite ato- 
mique ? Ou seulement déterminer les effets de la bombe atomique sur les navires 

de guerre actuellement en service ? I est probable que les promoteurs des expériences| 

———— eurent plus d’une idée en tête. En voici une que les obser-| 


vateurs politiques les plus avertis estiment capitale, 


Avant les lancements de bombes 
ricains ont aménagé tout un résea: 
des points de chute par des milli 


du mois dernier, les services amé- 
u de postes « détecteurs > séparés 
ers et des milliers de kilomètres, 


Aujourd'hui, sans doute, lisant les indications fournies par ces postes, | 


ils sont à même de dire si, dans 
l'avenir, une explosion atomique 
produisant, par exemple, en 
Sibérie, aurait chance d'être per- 
que, énrégistrée par eux. 


Fin d’un monopole 


L'intérêt de l'entreprise est évi- 
dent. Admettons que le progrès des 
recherches atomiques se révèle con-| 
forme aux prévisions du moment ct 
que tout contrôle international soit 
Impossible. Dans quatre ou cinq ans 
commencera pour lè monde une pé: 
riode d'appréhension et de peur à| 

lle ne sera comparable que l'ap- | 
proche de l'an mil. Dans quatre ou 


cinq ans, en effet, finira, selon tou- 
te vraisemblance, le monopole dont 
jouissent les Etats-Unis en matière 


de bombe atomique. La bombe ato- 
mique ne sera plos je privilège d'un 
seul mals là possession de plusieurs, 
M, Caryl P. Haskins, administrateur 
adjoint du Comité des recherches de 
la défense nationale, et mêlé de très 
près aux études atomiques, écrit 
dans. le numéro de € Foreign Af- 
fairs » de juillet : « Les données 
scientifiques concernant la fission de 
l'atome sont connues, Seuls, les pro- 
cédés de fabrication sont considérés 
mme un secret. Et le secret est 
l'importance parce qué ces procé- 
dés sont complexes, parce que de 


vastes Installations et, en particu- 
lier, un très nombreyx personnel 
soumis à un entrainement apécinl 
sont requis. Quoiqu'il en, soit, la 
Grande-Bretagne (initiée aux procé- 
dés de fabrication, ainai que le Ca- 


nada) égalerait l'Amérique en moins 
de deux ana pour la production des 
bombes si elle voulait s'en donner 
la péine, Quant à la Russie, elle 
peut rattraper: les. Etats-Unis dans 
un délai minimum de cinq ans, P: 
sé ce délai, 1l est tout à fait pos- 
sible qu'elle les dépasse. » 

Nous y sommes, Vera 1960 — en 
admettant qu'auparavant une gran 
de surprise alt été épargnée au 
monde et que le Consell de sécurité 
n'ait point pris charge des armes 
nouvelles — les nations passeront 
par de continuélles alarmes.. « Les| 
Russes sont-ils enfin parvenus à se| 
munir de bombes atomiques? » Telle| 
sera la question inatallée dans les- | 
prit de tous, la question incessam- 
ment répétée, la question fixe, Le 
sentiment universel sera qu'avec la 
fin du monopole américain s'ouvre, 
dans les relations internationates, 
une phase critique. Les expériences 
de Bikini, si tant est que les obser- 
vateurs de Washington alent ralaon 
et qu'elles alent été, avant tout, 


XXX. 
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TENSION 
dans le golfe Persique 


L’Angleterre envoie des troupes à Bassorah (Irak) 
pour protéger ses intérêts en Iran 


LONDRES, 3 août (dépêches « 


~ Le gouvernement des Indes a annoncé hier à New-Delhi que des 
troupes seraient envoyées à Bassorah (Irak) afin de protéger la vie 
des citoyens hindous, britanniques et arabes et de sauvegarder les inté- 
Tèts britanniques en Iran du Sud au cas où ils se trouveraient menacés 
Par le développement de la situation, 


Cette annonce a été immédiatement 
suivie d'une mise au point du mf- 
nistère des Indes, à Londres, Un 
porte parole ’a précisé que « cette 
Information était exacte, mais qu'il 
n'était pas question que les troupes 
ainsi envoyées pénêtrent un Iran. » 


Une position clef 


Bassorah occupe une position stra- 
légique de première importance. St. 
tué en territoire irakien (l'Irak est 
alliée à l'Angleterre), à proximité 


Le golfe Persique 


France-soir », A.P, U.P, et A.F.P.). 


des frontières de l'Arabie et de 
l'Iran, ce port est devenu, depuis 
cette guerre, le point de-départ de 
voies de communication qui pénè- 
trent en Iran, Après l'occupation de 
ce pays par les troupes anglaises 
et russes en 1941, c'est à Bassorah 
que débarquait le matériel de guerre 
envoyé en URSS, via l'Iran du 
Nord et le Caucase, 

Les troupes britanniques station- 
nées en Irak actuellement ne com- 
prendralent que des garnisons peu 
nombreuses dans la région pétroil- 
fère de Kirkouk, dans l'Irak du 
nord, et sur les aérodromes du sud 


de ce pay: 

L'envoi de troupes hindoues à 
Bassorah doit être rapproché de 
l'arrivée récente de croiseurs bri- 
tanniques dans. les eaux du Golfe 
Persique, À ce sujet l'Agence an- 
glaise Reuter publie la dépêche sui 
Vante, datée de New-Delhi (Indes) : 

Ti y a treize jours, des croiseurs 
britanniques sont arrivés dans le 
Golfe Persique. 

Le général Razmara, chef d'état- 
major de l'armée irunienne, a décla- 
ré au journal « Etelaat » dé Téhéran 
que ces bâtiments n'avaient pus pê- 
nétré dans les aux territoriales ira- 
miennes et qu'ils restaient ancrés 
dans les eaux irakiennes, 

Bil faut en croire certains bruits, 
les croiseurs dont il s’agit ne tar- 
deraient pas à entrer dans les eaux 
franiennes et à se diriger vera les 
ports d'Abadan et de Koramshahr, 
Si les intérêts britanniques en Persi 
méridionale se trouvaient menacés. 

On sait, en effet, que 11 personnes 


V 


« Les Anglai: 


présentant de l'autorité, 


— Amour du romanesque ! 
— Pas le moins du monde. 


Et pas des plus rassurants. 


< Autre symptôme fâcheux : il y 
a, lächés à travers la Grande-Breta- 
Ene, 22000 déserieurs. Ils n'ont ni 
carnet de rations, nì carte d'identité, 


ni coupons d'aucime sorte. Ils vivent 
pourtant. C'est I uve que bien 
des gens qui, les eussent 
signalés à la leur viennent 


en aide aujourd'hui 
> Résultat : une vague de crimi- 
nalité comme on n'en avait jamais 
vu dans ce pays : vingt assassinats 
commis en cinq semaines cet été, 
contre quinze dans 
1944 ! 
> Feu mon compatriote Thomas de 
Quincey a beau considérer l'assassi- 
nat comme un dés Beaux-Arts, per- 
sonnellement je le réprouve car, fa- 


toute l'année 


talement, il mène an vol, au men- 
songe et à la dissimulation... La 
preuve : 18.632 cambriolages l'an 


dernier contre 10.170 en 1938 ! Plus 
de 60000 fraudes et larcins contre 
10.000 ! 


Le Révérend est 
ndigné 


> Ecoutez plutôt ce qu’en pense 
le Révérend W. E. Purcell : € H 
v a 15 ans, dit ce respectable cler- 
Eyman, si vous oubliez votre atylo- 
Graphe au bureau, vous étiez sûr de 
Py retrouver. Aujourd'hui, si vous 
posez votre canif et détournes la 
tete, cet objet disparait instantané- 
ment, pour toujours. > 


Jer, pour la première fois depuis 
un siècle qu'elles existent, ont été 


< Or, hier, quand la police parvi 
Jackson, évadé de prison qui, depuis douze jours faisait la nique à ses 
poursuivants, des centaines de femmes quittèrent leur place dans la | 
queue devant les boutiques pour acclamer cet homme | 


des expériences 
IDE BIKIRI 


Les Etats-Unis ont cherché le moyen 


Outre-Manche, un an après la victoire 


FRANÇAIS ET 
VIETNAMIENS 
TRINQUENT 
À BARBIZON 


OHN BULL 


S'INSURGE CONTRE LA LOI 
et apprend le « système D 


Vague de crimes, marché noir, fraudes fiscales | 
apparaissent dans le pays qui donna au monde 
l'exemple de l «esprit civique >» 


(De notre envoyé spécial Paul GORDEAUX) 


nt enfin à capturer le nommé| 


Ces ménagères applaudissaient en 


>» Les compagnies de chemin del 


Jackson le révolté qui a osé tenir tête à la loi, cette loi qui, dans leur 
esprit, s'associe maintenant chaque jour un peu plus à d 
à des privations de tout genre. Pour un signe des temps, € 


s restrictions, 
nest un. 


obligées d'apposer dans leurs wagons 
des pancartes rappelant aus voya 
peurs que les ampoules électriques 
ne sont pas comprises dans le priz 
du billet et qu'on ne doit pus € 
porter celles qui éclairent le com: 
partiment. 

> Dans certains distriats, poursuit 
le e Révérend W, E. Purcell, on 
bouteilles de lait devant 


les 


> L'honnêteté ne serait-elle plus à 
la mode en Angleterre f se demande 
avec angoisse le Révérend W. E. 
Purcell, qui ajoute : < Le ration- 
nement a inévitablement pour résul- 
fat ce sombre phénomène de notre 
époque : le marché noir. Et marché 
noir = vol 1 > 

— Ne serait-ce pas tout simple 
ment nos mauvaises mœurs conti-| 
nentales qui auraient été rapportées 
en ‘Angleterre par les touristes br 
tanniques auxquels, dès le débarca-| 
dère, à Calais, on offre 700 francs 


pour leurs livres (valant, en prin- 
cipe, 440 francs) ? 
— Peut-être, Toujours est-il que 


la population de ces Îles avait hérci- 
quement résisté jusqu'ici aux tenta- 
tions du < black market ». Eh bien. 
depuis quelque temps, que vous ‘€ 
croylez ou non, le marché noir com- | 
mence à faire son apparition chez 
nous ! 

— Je le croiral quand je l'aural| 
vu | 


“ Black market” à la| 
Britannique 


LE PROCES PETAIN 
NE SERA PAS REVISE 


L'avocat général MORNET répond 
aux arguments de M' ISORNI 
dans 


rance-Soir 


l'édition magazine 


(2. sume race] 


du week-end 
GRANDES 4 
PAGES FRANCS 


Jobn Smith héla un taxi, m'y fit | 
monter. Nous roulâmes à travers la 
Crte, nux deux tiers rasée par le 
biltz, et nous arrivämes bientôt dans 
White Chapel. 

Nous descendimes dans Commer- | 
cial Road. Smith me fit prendre une 
Série de rues et de venelles qui n'ont | 
Euère dû changer depuis le temps | 
EX Kitiy, l'uéroîne du roman de Ro- 
Samond Marshall, cherchait fortune 
dans ces parages. Nous entrâmes | 
dans l'échoppe d'un marchand de Yê- 
tements tout taita. 

Mie voudrais un veston de sport, 
ait Joha. Je viens de la part dé 
M Es 

‘on lui en montra un qu'il essay: 

2 combien ? 

Z Pour vous, dit le marchand en 
appuyant sur ces deux mots, ce sera 
SPfvres 10 (4.000 francs). 

Dans la vitrine, le prix affiché 
était, Je l'avais remarqué, de 5 li- 
Fres 8 


LONDRES, .. août 1946. 


OUS avez débarqué en Angleterre, me dit mon ami John Smith, le lendemain de 

mon arrivée, au moment précis où s’est produit un événement incroyable, qui 
-constitue une révolution dans les mœurs. 
Cest bien connu, aiment et respectent leur police ; 
controverse éclate entre un constable et un citoyen, et vous verrez toujours la foule — 
contrairement à ce qui se passe souvent en France — prendre fait et cause pour le re-| 


qu'une 


En revans 


he, pas la moindre al- | 
lusion aux 25 tickets de textile obli- | 
gatoires, selon ia lol 

Le veston avait, heureusement. 


les 


mañches beaucoup trop longues :| 
nous pûmes nous retirer sans nous | 
croire obligés de l'acheter. 

— Si je l'avais pris, étalt-ce du 
marché noir, ou était-ce du marché 
noir ? dit John, Mais je vais vous | 

Revenus dans le West-End, nous| 
entrâmes dans une boutique où l'on 
vendait du chocolat et du thé 
un i paria ba 

nous ressortl- | 
n glissa dans la main une 


| 


AU LUXEMBOURG 


LA COMMISSION 
DU REGLEMENT 
ADOPTE LE PROJET 
DES QUATRE 


La présidence sera donc 
assurée à tour de rôle 
par les « Grands » 


Le débat engagé au Conseil de 
Règlement sur cette question épi- 
neuse de la présidence de l'as- 
semblée s'est déplacé ce matin| 
du plan personnel à celui des prin- 
cipes. 

En effet, en retirant di - le dê- | 
but de la séance son amendement | 
d'hier pour le remplacer d'ailleurs 
Immédintement par un autre, le 
représentant des Pays-Bas a tenu 
compte de la volonté manifestée 
hier par M. Couve de Murville, 
au nom de M. Bidault, de ne pas 
accepter d'autre élection qu'à| 
l'unanimité. | 

Le nouveau texte proposé prévoit que 
'ASsemblée tout entière sera libre d'éli- | 
re son président, Dans l'esprit de son | 
promoteur, it permettra d'élire quand 


même M. Bidault. | 


Le délégué belge ironise 


et qu'il serait plus sage de se tenir au 
réglement fixé pur es < Quatre Grands» | 
Kprésideger par roulementi, le délégué 
belge annonce qu'il votera le nouvel 
amendement néerlandais. 11 en profite 
d'ailleurs pour lroniser sur la déférence 
due aux < Quatre Grands », déférence 
qui ne va pas jusqu'à leur reconnaitre 


[a] sure pace >] 


Si les pourparlers franco.viet 
namiens de Fontainebleau sont 
officiellement suspendus, les con 
tacts privés n'en continuent pas 
mains. Témoin cette partie de 
campagne qui réunissait hier 
soir, sous les marronniers de 


l'Hostellerie du Bas-Bréau, à 
Barbizon, sur l'invitation des 
Français, les deux délégations 
Entre M. Duc, expert éco! 
mique vietnamien (2% à gauche) 
et M. Boissier, du cabinet de M 
Bidault (à droite), les deux 


présidents des délégations, 


Phan Van Dong (de dos) et 
Max André posent complaisam- 
ment pour le photographe de 
« France-solr », après avoir fait 
émplir une deuxième fois leur 


coupe de Victor Cliquot 1939. On 
en servit 24 bouteilles et demie 
ainsi que 10 bouteilles de Cin 
zano, 20 de Clevener 37, 34 de 
Beaujolais 37, plus café et 11 
queurs, le tout pour arroser le 
cantaloup glacé, le colin à la 
russe, la poularde suprême au 
riz, la laitue, les fromages et les 
fraises Melba. 


On parle littérature 


conversations portèrent 
sur « Zéro et l'In- 
nalyse combinatoire au 
brigde, l'architecture et Paul 
Valéry. « Si seulement on ne 
parlait que de cela à la confé. 
rence | » disait un délégué viet 
namien à l'amiral Barjot 
Atmosphère très quartier 
tin (en plus luxueux). Le tu 
tolement est très répandu. Les 
seules déclarations politiques 
furent celles que M. Phan Van 
Dong voulut bien faire à 
voyé spécial de « France-soir » 
2 je n'ai pas impression 
majs la conviction (le président 
insiste sur ce mot) que les pour 
parlers reprendront rapidement 
et aboutiront, La France et le 
Viet-nam ont besoin l’un de l'au 
tre. La cordialité qui règne ici 
en dit plus long que tous les dis 
Cours: et les commentaires alar 


Les 
notamment 
fins, T 


La 


mistes d'une certaine presse des 
servent également les ` deux 
partis. 

Et celle de M. Max André 


= L'interrupt 
conférence. vient 
malentendu. 


n actuelle de la 
d'un simple 


8 ANS APRÈS MUNICH 


Malgré le veto de la Fédération 


LA GREVE 
DES POSTIERS 
S'ETEND 


Le ministre des Finances subor- 
donnerait l'étude des revendica- 
tions à la reprise du travail 


Les postiers 


ont reçu cette nuit l’ordre de grè 


ve géné- 


rale, Il leur a été donné non point par le bureau de la Fédé- 
ration postale qui — ainsi que nous l’indiquions hier — 


semble perdre d'heure en heure toute autorité sur s 


s trou- 


pes, mais par un « Comité national de grève », constitué 
hier dans l'immeuble des ambulants de la gare Saint-Lazare, 


raux 


M de 


DERNIÈRE. MINU A 


section de Lille, acte à 

| Bordeaux, et comprend en outre | 5 3 
M Bertin) gt Léonard, qui fal- | Vers la reprise du travail ? 
rue és inc o 0u bu eau x E Le comité national de grève des 


| L’aspect politique 
da mouvement 


mande lors d' dernier congré | 
Me aai Pairan posme. 
postale, CouAnlia par MM Plecoe et} 


M. 


a déclai 
« Le ministre a pris l'engagement 

devant nous d'examiner les revendi- 

cations des postiers dès que la grè. 

ve sera terminé 

ces revendications, nous a:t-il affir- 


mé, ne sera faite tant que le travail 
n'aura pas repris, » 

M. Piccot a en outre démenti que 
le Comité national de grève devait 
être reçu par M. Schuman. 

« i n'a jamais été question de 
cela, affirme M. Piccot. D'ailleurs, 
MM. Schuman et Letourneau — 
c'est une question d'autorité gou- 


Vernementale — se refusent catégo: 
riquement à traiter avec les délé 
qués du comité de grève. » 


ftectivement 


k trouvait 
de n'avait pas 

A reçue pi irneau. 
Cependant, on s'efforce dans les 
milieux geuvernementaux de trouver | 
Quoiqu'il en soit, on prévoyait que 
la grève aurait gagné ce matin dans 


(5 SUITE PAGE >] 


Un nouveau traité 
d'alliance va être signé 


entre la France et 
la Tchécoslovaquie 


Il comprendra l'installation d'un système - | 


de sécurité aux frontières de l'Allemagne] 


Nous apprenons de bonne source que, d'ici quelques semaines, la 


France et 


la Tchécoslovaquie signeront un nouveau tr: 
| et d'assistance mutuelles destiné à remplacer le traité conclu en 1924 


té d'alliance 


et dont les accords de Munich amenèrent l'expiration. 
(ae —— —— Déja le 29 septembre 1942, lors 
de l'anniversaire de Munich, ie co- 
IL VOULAIT « OFFRIR | mité national français de Londi 
UN TAXI A UN PARENT »| AYN} cafléralt comme nuls et non | 
Menus les accords de Munich. 
MAIS SA VICTIME Min août 1941 fut publiée à Paris 
une déclaration commune franco- 
LE MORDIT MAÉ Qu prociankait ‘18/70 
lonté des deux paya de renouveler | 
Et l'agresseur nocturne d'ane) Vaiano CRETE p Sa 
ji il ii rrêlé traité comprendrait des clauses d'al- 
jenne fille endormie est arrêté | LU et a'assistance mutuelles et 
Dans la quit de mer i, Mlle | envisagerait la création d'un système 
TD où A 4 Ea 19 ge aens sur ka H prai M de 
net. venait de s'endormir Ioraquun| Valfemagne, auquel hi 
pidividu sant d'in piaeart on SE fait allusion hier dans son discours 


sur elle el tenta de la replonger dans 


ie sommeil avait interrompu par 


icn altaque Drusquée en lui mettant su 
gon Sete un tampon d'ouate imbibé 
Dener. La Jeune Die se dépatth et 
DA jutte mordit son agsesseur à Ia 


pour l'empêcher de cri 
gorge et Mije Oudard | 


la 
s'évanouit 
Le malfaiteur put alors tranquiliemen 
s'émpares de 500.000 Trances de bijoux 
Tes inspecteurs Schouard et Duveau, 
dela brigade de la vole publique, vien: 


nent d'arrêter Yves Caudron, 13 ans, 
39. boulevard des Alllés, à Vanves, sans 
Profession, qui était un familier de ja 


maison. Ñ ne put nier sou agression | 
ca: NI portait encore un pansement à 
Pannuiaire de la main gauche 

Après une escalade, il s'éfait Intro- 
duk dans l'appartement par la fenêtre 
de lia cour, puis, caché dans un placard 
N avait attendu sa victime. 

Àu cours de l'interrogatoire, 1! a ainsi 
excusé sa faute : 

« C'était, dit-il. pour payer un taxi 


à un membre de ma famille qu est 
dans la misère, » 


à la Conférence des 
LRappelans qu'on à renouvelé à Pra- 
gue l'accord” économique franco-ichê- 
Soslovaque signé l'année dernière. 11 
prévoit un échange plus important da 
marchandises et 1a création d'une com- 
franco-tohéconlo- 

répartir ces 


mission permanente 
Vaque destines à mieux 
inarchändises. 


Un pétrolier en feu 
au large d’Haïfa 


HAIFA, 3 août (IN.S). — Vers 
minuit, la nuit dernière, le pétrolier 
britannique « Empire Cross », a fait 
explosion et en quelques minutes 
s'est retourné. 

Le pétrolier déchargeait de l'es 
sence d'aviation au moment de l'ex- 
plosion. Les embarcations de sau- 
Vetage venues du port n'ont pu ap- 
procher du navire en feu en raison 
de l'essence qui brûlait 


‘Aucune étude de | 


| PTT, après avoir longuement 

délibéré, a décidé le principe de 
| la reprise du travail. Toutefois, 
ni la date ni l'heure ne sont en- 
core fixées 


La Constituante a voté : 


Les 
fonctionnaires 
ont gain 

de cause 


Augmentation de 25 Fo sur 
les traitements, les indemnités 
et les retraites 


L'accord ne s’est pas fait 
sur les pensions de guerre 
Le relèvement des salaires des 


fonctionnaires a fait hier l'objet 
d'un long débat à l'Assemblée cons. 


tituante, débat parfois fort animé 
et qui ne prit fin qu'à 4 h. 40 ce 
matin. 

M. Bidault dut intervenir person 
nellement au cours de la discussion 


chacun, 
de pre 


pour demander 
mule consa 
| responsabilité: 


selon 


Finalement l'assemblée adopta les 
mesures suivantes 
@ Traitements et indemnités : ma- 
tion de 25 % 
| @etraites : majoration a 


Quant aux pensions 6 
cord ne put se réaliser 
ment proposait en effet de 
Jorer en appliquant le coefficient 3 


L'abattement à la base | 
porté à 60.000 francs 


L'assemblée a adopté sans diseus 
sion Je projet élevant de 40.000 à 


60.000 francs le montant de abais 
tement à la base pour le calcul de 
l'impôt cédulaire et de l'impôt sur 
le revenu. 


est réduit de 50 pour 
in fraction comprise entre 
60.000 et 80,000 francs 


par rapport à 1938 ; l'assemblée (saut 
Fe MR.P.) exigeait le coefficient 4. 
Finalement, cette question a été 
< disjointe » mais un nouveau texte 


ra présenté dès la semaine pros 


chaîne par M, Robert Schuman. En 
ce qui concerne spécialement les 
veuves de guerre, il semble qu'on 


s'entendra finalement pour leur al- 


fouer 12000 francs jusqu'à 60 ans, 
et 16,000 francs ensuite. 
Satisfaction 
pour les postiers 


Au cours de la séance, le Président 


avait fait connaitre qu'il avait reçu ui 
proposition de résolution tendant à 
Viter le gouvernement à rétablir lex 
parltés d'indemnité existant antérieure” 
ment entre le personnel des P.T.T, €t 
les régles financières. 

Pour cette proposition 
M. Léon Dagain et les membres 
du groupe soclallsie, la discussion im- 
médiate avait été demandée. 

Un amendement identique avait été 
présenté par le groupe comma 

À Ja'reptise de la séance, A 4h, 15, 
après avoir entendu M, Robert Schu: 
man rendre au nom du gouvernement 
un vibrant hommage à nos postiers, 
PAsemblèe, unanime, adopta là P: 
position de résolution: 


présentée par 


On ne sait jamais.. 
UN ANGLAIS GARDE 
précieusement la Cadillac 
du général de Gaulle 


Chef du gouvernement, le gê- 
néral de Gaulle avait une Gadil- 
lac noire que lui avait donnée 
Eisenhower. Simple officier, M 
trouva que cette somptueuse voi 
ture était trop chère et chercha 
à léchanger, Un de ses amis, un 
industriel anglais M. Watney, ac- 
cepta et lui donna à la ploce me 
fraction avant 11 légère, une 
Hotchkiss et une Delahaye ; le 
général de Gaulle mit oette der- 
nière à la disposition de l'En- 
traide' frangaise: 

Pour une fois, le businesman 
avisé qu'est M. Wamey u fait 
une mauvaise affaire. Commercia- 
lement s'entend, Car cette Cadil- 
lac historique peut devenir une 
pièce de musée, ow, qui sait f 
Fesservir un jour. Aussi son ao- 

il précie 


i 


rati 
FE 


économique dés olonies, 
La Boëtle : Estampes (BibHothè- 


qu 


tionaies 


mat 


SALON DE L'ART LIBRE, Musée 
d'Art moderne, qual de Ne 

FETES FORAINES : 
que, des Batignolles 
Blanche, 


Programme du samedi 18 h. 


INFORMATIONS, — 19, 20, 23.30 (PN); 


19,19, 


< Tribune de Paria >. — 18.30 (P.P), 
«< A vos oréres », — 20.30, « Ce soir 
en France >. 


MUSIQUE, — 18 (P.N.), Mélodies par Je me nom 
Germaine Martinet 22.43 C mai, Dès qu'i 
BE Rate Gas | mt, Dit Tai 
rie : 2140 (P.P), Ray Ventura, nom, le visage 

TEATR 21 IPN), a Boutera et | du, porden ear 
MT PRES 


Adapt: 


ation de NUE 
NAMET 


EXPOSITIONS 
récupérées en Allemagne (Orangi 
rie) ; Peinture chinoise contempi 
Faine (Cernuschi); les Goncourt et 
dur temps (musée des Arts déc 


: des œuvres d'art 


sculpture soviétique, 140 
Agence 
18 


ts) i 
St-Honoré; le Sénégal 
rue 


aux Archives na- 


nationale) 
la diplo- 


Histoire de 
je, 


York, 


à ls Répubi 
à ia place 


au dimanche 18 h. 


23, 1830 (P.P,). — 22.30 (P.N. 


}. € La pilule 
Aimée Morti- 


mar : 20.30 (P.N.), scales de Pierre 
Cour + 16 (P.P.). Musluie sans pams 
Dort : Uruguay ; 21 (P.P.), Romance, 

DEMAIN . 

ANFORMATIONS, — 7.30, 9, 12.30, 14 
VEN) à 819, 1515 (P.P), — Culture 
physique : B (PP). 

MUSIQUE, — 7.60 (PNUD. Variétés ; 
815 (PIN), M. de Fala i 11 CN), 
Binumann ! 14.18 CP. 4 
riS, Cha) 

Foner | eymphoniq 

Tine 1 830 (P, 

9 (PP), Le di i 
10.30 (PINS Pagea de Puccini (daq) 

32 P.P., Jacques Kajian ep son or- | ti 
choire (reprise A 12.30), 

THEATRE, — 14.32 (P.N), Transmission 
de < Paris Kaira Dry > du Casino ds | € 
Paris 

VARIETES, — 12.10 (PN), TA 


P), 
mane 


MUSIQUE 
OPERA, dim. 14 h. 30, Rigolerto. 
come! 

AGNES-CAPRI, 2., Orion ie Tutur. 


ANTOL 


BOUFFES PARIS. 


+ 21h, Le revol 
OL. 21 h., Balpèiridr 
T, 18h42 h, Des souris et 
des hommes 
LA BRUYERE, 20.45, Etienne. 
MICHEL, 2) n, Quand je diable 9 serait, 
MONCEY, 21 W, Dern, marche du tróne, 
NOCFA MEL EX. n Inovndiaitoa 
P'ALAIS-ROVAT Aun va dem, 


OPERETTE 
AMBIGU, 15, 20.49, Ingénue de Londres 
ALHAMBNRA, 15.20.45, On oh UM rol 


TON. 


CHANSONNIERS 


gay 
DEUX: 


Musi 


Ano 


CASINO DE PAIUS, 20.3 


CONG, 
O1... 
1100, 


LA Vi 


TABA 


OINEUNÄN, 162) b. 4 
CES 

EMPIRE, Moo 
AMEMIAL, À 
MARIVAUX 
MOULIN HE 


PAL. 
Ri 


RO 
URSULINES, Opara de 4 sous, 


Fin 


AGNI 
AUTIST 
AVENUE, Asur. 
BALZAC 
BIARRITZ, 
NAPANT 
BROADWAY, 14 


cami 


CINEAG MAD., 
ESAR (perm). 
NE-MONDEOF., Re 


GRIO 11 
ELDORAUO Gr poia 


HEL DiR, L'impaseur, 10-4030 
DS NUN Argent, 14.13:16-20.49. 
MADELEINE, Ve EE -j 


LA 
BOALA, L' 
ON HAURSM (cun) 
YAL-HAUS., Mélles). Vol, 
RAD-0.-OP. E. Intel, Service, 1 


TRIOMPHE, run vert 
PES 


CA 


NA 


NIEL, Mon mari cond, 
PARAMOUNT, Asus. #1 
RADIU-CUT 

VIC 


W Méiange 48» : 19.15 (P.P), Mo 


L 


telly : 14.9 (PLN.), Riel l 
 broduction amésionine : 11 | t 
«Grass matinée » ; IIS (P, 


at airs anglais, 


DIE 


NE, 2 h, Dix petita nègres. 


ain 


L 


si c'est vous qui 
parliez à la ra 
dio de Londres, 
laissez-moi vous 
serrez la main... 
Bien entendu, il 
y a une cham- 
bre pour Vous... 
Ah f 
vais dire ça à ma femme !« 


nous étions occupés ! 


l'Allemagne, ce pa: 


Allemands 


nr 


DE PARIS A 
STOCKHOLM 
EN AUTOCAR © 


lui d 


— Regardez bien, 


toujours en anglais, la légation 
de France a dû m'en faire réser- 
ver une. 


— À quel nom ? 


quand je 


— Vous écoutez la radio de 


Lorsque l'on vient de traverser 
terrible, hos- 
ile, où l'on se sent constamment 


maj à l'aise parmi toutes ces rui- 
nes, entouré de ce peuple servile 


t sournois, on se rend compte 


que, si les Etats-Unis d'Europe 
ne sont pas encore une réalité, 


l'union dans le malheur s'est fai- 
e pour les pays occupés par lex 
pendant cing ans. 


Où les Anglais retrouvent 


la grande Rassie 
Je pensais à ce portier d'hôtel 


qui écoutait la radio de Londres, 
Ùn traversant la place pour 
rend: 
ville, 
cette même radio représente la 
France, A M. de Charbonnië 
ministre de France à Copenhi 
gue, était di 


me 
qu plua beau palais de le 
ù un autre auditur de 


de 


ting un ces 


FRERE 


de la bombe atomique 


COPENHAGUE, .. X 
ES Scandinaves parlent presque tous l'anglais et l'allemand. Les langues scandinaves 


sont difficiles et, finalement, c’est l'anglais qui sert le plus dans ces pays, car les 
Norvégiens et les Danois détestent les Allemands et ne veulent pas parler leur lan- 
gue. Les Suédois les imitent. Si l'Allemagne avait gagné la guerre, ce serait autre 
chose On parle peu le francais. Cependant, en arrivant à l'hôtel, à Copenhague, et ayant 
demandé en anglais une chambre qui devait avoir été retenue, le portier me répondit 
en anglais qu'il n’y en avait pas et que d’ailleurs tous les hôtels étaient pleins. 


août. 


« messages personnels > qui in- 
triguaient tous les auditeurs. Le 
sien était : « Melpomène se par- 
fume à lẹ tulipe >, ou à < l'hé- 
liotrope +, ete.. chaque fois, la 
première lettre du parfum repré- 


Beaucoup de jeunes filles 
y fument le cigare 
et portent un monocle 


(De notre envoyé spécial Jean OBERLÉ) 


sentait Ja date du bateau qui de- 
vait venir le chercher par une 
nuit discrète sur le bord de la 
Riviera. Finalement, M. de Char- 
bonnière arriva à Londres et J'al- 
lais maintenant évoquer cette 
époque en allant déjeuner à sa 
Légation. 

On est heureux au Danemark. 
C'est un pays de crémiers : lait, 
beurre, œufs, fromages; et le lard 
indispensable au petit déjeuner 
de millions d'Anglais. Ci 
l'Angleterre a toujours été la 
meill du Danemark. 
emark vient d'aug- 
menter ses prix. L'Agloterre 
proteste, déclare qu'elle ne peut 
pas payer davantage, menace 
d'acheter son petit déjeuner en 
Australie : « Ne vous gênez pas, 
répondent les Danois, les Russes 
nous proposent d'acheter touto 


r 


notre production aux prix fixés 
par nous 
pi 


On voit qu'il n'y a 
que dans Méditerranée que 
ès ét Anglais se rencontrent, 
C'est comme pour l'ile de Born- 
holm, position-clé dans in Balti- 


M, Monsale du Pape 
VI, 20.45, Dern, Seign. 


femme par jour, 
045, NO no Nanetle. > 
Mel v nes. 2i h, Virgina Dejaser 


KEF, 41, Grotte, Vaier, O. Betty 
NES, 2i, Du beau. du bon du 


UF, 24, Rude ja pait, 
CHALLS 


15:20 45, Folle de ravi 


i MAYOL, 16. 21 
EUGENE, 20.15 C ia toile, 
41 40 vieura de France 

EN ROSE, 22 n., Nouveau Paus, 
e 2I & Ño, La jo i. 


Flims français 
AUMEN, Jawu 14 a 44 (tles d 8) 


aisiara Ÿébdèric 


14h. 11 8 


du a, L'Idiou 


Tomba du af 
Uk, Bat du rai {pirm 
DK ULAUE, Baite de Vachs tria 
1420 TA Ae 20 20 
bo), Vi. du aois perm, 
La 


trang) 


m. 
à. 


pariant anglais (ss-titr 
CUNE., 14.45 ~ 
16. "14,30 = à 
sur la mort (perm). 
L'impusteur (porm.), 
La vipra (B. Davis) (pers 1. 


LÉO, 12 à 24. 


pomme invia, 

14 30,9 40,20 du Sanar 
CLICHY, RASPAIL, REP., 

Fantôme à vendre (pem) 

AL, (pérm.), Jeunesse TrIOmph, 
{es x D) Hour. myster. 

(per) 

: 142016402040 Symp. mama 

E (perm,), Murder my sweet 
Mys 19t Wasser (perm). 


Mijle et une nutia 
17-2048. 


Ciuze 


‘Thôm, Edison, 14, T 

14. 1730 418, Lya 

ROYALE, Retour bom, invia. perm.) 
imposteur, 13 30, 28. 

j aem, (D 


C'est arr. 

EA, (per) 

ie 1817230. 

A-AA (uteg 2 a). 
28, Green Pastures, 15, 20 40. 

NE, L'mposteur 

Flims eu 

pes v: jl. a pet, €. 14 30-20 30 

Films étrangers doublés 

, 14 4 24 n., Pinocchio, 

Derm, La lol du milien 

POLEON (petim 3 Bajaan > Cs mne 

Vena, 19-2045. 

mort, 13 à AA 


AST. MONT 


B 
io. 


LA GRANDE- 
BRETAGNE 
MET UN 
PORTE-AVIONS 
_ À LA DISPOSITION 
DE LA FRANCE 


Le cuirassé « Richelieu » 


A appareilé 
pour Portami 


CHERBOURG. 3 août (AP). 
comman- 

16 par lo capitaine de frégate Gely, 
midi de Cherbourg 

th avec 800 officiers 


éi marins, qul armeront le port 


avions 


2 Francesoir CB DEF 


brilannque + Colossus 
Mis à In disposition de la Francè 
Par là marine britannique. 

Des fares o sun pransiinéen À 
Partamngilt et À Londres en 1 hon. 
miun dr F'eumipage français Le e RI- 

hejig » aara dY retour à Chétbour 
le T noat. E 

Ta « Colomus > arrivera yralsem= 


Jours, 


L'HOROSCOPE QUOTIDIEN 


bliblement dans une quinzaine del 


LUS ou moins puissant 
réussis, les filma russes sont 


Ques par ca qu'ils contiennent 
de pur, d'ardent, de simple : amour 
de la via, enthoumasme et naitetd, 
émerveillement devant le mystère de 
l'enfance, tout cela aussi vrai que la 

qui brûle les dires 
les plu 


Dèns 1 était une petite 
Msê par Eyssimont, assis 
khobakov), images 
quane la détresse et 
enfants pendant le siès 
prad, la trame est faib 


JOURNEE DU DIMANCHE 
4 AOUT 1946 


Tracasseries 

A 7 heures 9 e Boien ot Pluton se 

trðuvaroni contains dana "ie aiae Aa 

Lion el llafiuence rorenerainies de Piu. 
ire Hier les e Che 

orenind ion mon 


DOs ACEIVILAE pero 
Me PA nous Prélx pos: 
pas À un optimisme exagéré NOUS NOus 


monirerona volontiers nerveux, indeelt, 
cocina A ia iaquinerie, A esprit dẹ 
contradi ion. qui me mi pi 
de erder autour de nons une 
irritante dont nous ferons bi 
pas exageror jan eela er lee 
tendus et 
qutrelles sournolses, 


Les enfants nés ce jour 


ne manqueront al d'inteiligeage nt 
renna mais ija auront LORASDRE A 1 4 
Aune niatie 


leur apprend de Don 
lolr sérieusement et A ti 
siduitè, L système, nervgux de os è- 
fania demandera de ia surveljlanca, 


Si ce jonr est celni 
de votre anniversaire 


une année 


vous 
lijer avec aa- 


kourant de c 

Intégrer al VOUS SAVE ne paa IOUrnir ED 

rond Autour de détails de de oUNtas 
D. 


[CASINO MonToannasse n 
WLélige 
Anus HARANT 


CASINO DE PARIS. — Dem. enm mati 
retrar lon de ia 
e « PARIS-ÉXTRA-DRY » 


Le plus beau Cabaret du Monde. 
VHS DINERS SOUPFRS DANSANTS 
TROIS ORCHESTRES 


23 h. « FLOOR SHOW » 


avec son seuauonne) fingi 


AFRICAN CAN 


AIR. DU MATIN 
pour ia première fois en Europe 


« LA HULLA » 


dans les 


WAIKIKI FOLLIES 
jé par 


Salle réfrigérée et clim 
SUD OU m3 d'air Léa 
uying 


DES SERPENTS ET DES ANGES 


“ SABLES DE MORT” 
“Il était une petite fille” 


Deux films soviétiques troublants et voétiaues 


que, mais Nina 


t Katia, les 
w petites héroïne 


du Jim, qui) 
à, aucun mo- | 
Tombre tous 
len seules le 
a ches ces gomines, en 
apparence pareilles à d'autres, une 
intensité d'émotion, ume ardeur à 
vivre, jointes à une délicatesse d'es- 


pression qui découvrent una Jois de 
Plus La l'instinct et la frats 
Eheur des sentiments d'un peupie 


ziroordinoirement intuitif, en ploi- 


CI lonon 
ile Job dans Yo 


Sean ai 
R'vetlte Nina I ma les regards 


Le documenti 


re e Sables de 


les cœurs “aenn 
férocité tranquittes eiler 
Pont plim d'anprocher, ia, ciant 
oi rered calou. 

inimitabile mattre < Thommes 7 


André LANG, 
(1) Ciub den Vedettes. 


cours Lépine, 
été dommage 
tailleur de l'époque 191 


v 


Et du 14 au 30 septembre, au 
Parc des Expositions, porte de 
Versaillés, des centaines de petits 
inventeurs français montreront 
au public le produit de leur ima- 
Æination. 

Et Dieu sait si cette Imagina- 
tion est fertile dans ce monde 
où l'on ne craint pas d'étudier 
le bouton de porte, le cure-dents, 
le bouchon de pêche avec autant 
de passion que l'instrument de 
musique électronique ou le chemin 
aérien à câble, ces dernières in- 
ventions merveilleuses que l'on a 
déjà vues, cette année, à la Foire 
de Paris. 

Ces petite inventeurs, artisans 
réveurs et libres, patients et vo- 
lontaires, constituent une catégo- 
rie spéciale de notre société dont, 
en quelque sorte, ils vivent en 
marge par la nature même de 
leur recherche 


Les inspirateurs souvent pillés 

Les usines et les laboratoires 
modernes ont tous, aujourd'hui, 
dés bureaux de recherches équi- 
pés des instruments les plus mo- 
dernes, dirigés par des ingénieurs 
et des savants. Là se distillent les 
Principes du moteur à réaction, de 
la fusée interpianétaire, de la dé- 
sintégration de l'atome, mais qui 
pensera à l'attrape-mouches, si ce 


OSTELLERIE. LUKE 


PAULON DE FLORE 


Forêt de Montmorency 
NOUVELLÉ DIRECTION 


MAURICE MERIAL 


à 4 A 


IR PA^s UN CADRE FEERIQUE 


y reçoit, chant 


e résent 
la fantaisiste YNOTY 
t 


ire lable à Monimereney 3t- 


n'est le petit inventeur de notre 
province, 

D'allleurs, ii ne faut pas oublier 
que de nombreuses grandes inven- 
tions sont nées de ces Concours 
Lépine, fruits d'idées où les in- 
dustries ne manquent pas d'aller 
puiser. 


teur se voyait primer pour avoir” 


que tombåt dans l'oubli l'u 


que, et qui appartient aux Dé- 
nois. « Fortifiez-la doné », disent 
les Russes aux Danois. Par con- 
tre, eux, bien sûr. 

Copenhague profite en outre de 
la destruction d'Hambourg, pour 
construire les mo- 
teurs Diesel quil 
y étaient fabri 

jués, Comme les 

anois ont la rê- 
jus d'être 
les commerçants 
les plus habil 
du Nord, on volt 
que la vie y est 


si 
té incroyable de 
Olssons frais où 
'umés, de viande 
de beurre et de 
crème, laissent 
bouche béè Fran- 
çais ou Anglais, qui, chez eux, s 
serrent la ceinture. 2 
s Danois travaillent de 
heures et demi du matin à 
res de l'après-midi, IIs déjeunent 
en une demi-heure, d'un 
wich, d'u 
bière; mai uels sandwichs èt 
quelle bière! Ét ils font une con- 
sommation incroyable de gâteaux, 
L'été, lis déjeunent dans les 
parcs, dans les jardins. J'y 
ücoup de jeunes 
fument le cigare, parce 
que les cigarettes sont ration- 
nées et très mauvaises. Beaucoup 
de Danoises portent le monocle. 
Je ne sais pourquoi. On peut 
voir aussi des jeunes écolières 
d'une dizaine d'années, en prome- 
nade avec la maitresse d'école, 
offrir À celle-ci une de leur 
garottes. Cela ne choque person. 


Et 

Le Danemark a été occupé, 
mais il a moins souffert la 
Norvège. Il a été occupé et d'El: 
seneur, que domine le châtesu 
d'Hamiet, prince de Danemark, 


la nuit pendant cini 
rue DRE 
p 


taient des barques vers la 
dont on apercevait touts proe! 
la côte, brillante de lumières, 


Le dentiste 


est an ami de l'henre 

Ce petit pays est heureux, Sur 
l'admirable place du Château, à 
Copenhague, les sentinelles mon- 
tent la garde aux portes du pa- 


Sous le signe 


Au Danemark, pays de crémiers 
on parle peu 


du Sagittaire 


L’horoscope de la 


Conférence 


de la Paix 


indique que l'enfant est 
né délicat mais viable 


DUR l'initié, nous dirons qu'à la 15* heure solaire où naissait 
cette Conférence, à l'horizon du Ciel de Paris s'élevait le Signe 
positif et pacificateur du Sagitlaire en harmonie avec le Soleil 


DANY-nOY 

se ape e nu 

CES reeesrs 
Gonna 


ah mise sei 


rem md de doute 
en de Chrons + 


Nouvequ-né délie sons doute, 
Arra RS A Po 1 
if H ul AA jue d 


Eih! j 


ippréeiabies 
Pent à anpra dauste, uident di- 
niedo conciliation, honndtetd-s 
Sur oa berceau tremblant où vagit 
Vavenir du monde, le cercle 
mill re penche, attentif, 
dent désir de voir sourire... et gran- 
dit hôtel fragile mais vivace aus 
Quel lea accords anccatraux de Vh 
F£cRalale ont Jont un sang pénd 
(Soleil et Lune èn Lion = 
Jupiter en seztil de la Lun 
ter el Uranus en accord parfait 


Saga 
Sn ms Jai. Soleil 


et Saturne. Pour lè profane, nous dirons que l'enfamt est né viable... 
CARTE DU CIEL NATAL 


Conléeuu tels Sais 
ote tr 


sou” 


Lion 


sar 


mie! 
Maison III qu les 
maltre un dynamique Uranus prompt 
à déclencher orages et convula 
(Uranus en quadrature de Mara ot 
M.C., conjoints 

Faisons confi 
éillanta, Les 


gouverne a pour 


discorde. 
DANY-ROY. 


Jala royal. Leur uniforme rappelle 


celui de la garde britannique. Mé- 
me bonnet à poil, C'est presque 
ai 


tout comme armée danois 
trefols, ils dominaïent Ja Si 
Au temps jadis 
salent l’Europe. Aujou! 
sont crémiers. ont de la chan- 
ce. Tis. vivent paisiblement, C'est 
au Danemark que j'ai entendu le 
moins parler de la bombe atomi- 
que. Ile sont sérieux, appliqués. 
Le dentiste vous donne un rem 
dez-vous. Si vous arrivez dix mi- 
nutes en retard, il majore votré 
note d'une amende de dix cou- 
ronnes. Tout le monde trouve 

normal, Et lorsqu'ils ne mangent 
pas de gâteaux, ils font de là bl- 
cyclette. On n'a fumais vu autant 
de vélos qu'à Copenhague. Mais 
dans le Musée, je n'ai jamais vu 
autant de tableaux français. T) 
n'y a même que des tableaux 
français, Car là aussi, au Dane- 
mark, c'est sur notre culture et 


(A suivre) 
(Copyright by France-soir 
and Jean Oberig). 


A) Voir France-soir di 
et 2 août. He 


Grâce au Concours Lépine 
le XXe siècle a connu 


le cure-dent enveloppé 
Après huit ans d'entracte les inventeurs vont se réunir à nouveau 


OICI une bonne nouvelle pour les esprits curieux, 


00, d’ 


Imaginé le cure-dents enveloppé 
de papier. Depuis un cure-dents 


Le petit père Lépine, 
fondateur du célèbre concours. 


J 


u A s ingénieux et bricoleurs : le Con- 
après une interruption de huit ans, rènait. Tant mieux, car il eût 
1 nn aa aora aa a RS ba- 
K une imag on ardente ei né craignit le s'at- 
taquer aux routines administratives après a voir réglementé t #0 A 


Les “3 BAUD 
VONT D 


ETS” algérois 
ÉBUTER 3 


aux “ Deux Anes” parisiens 


ar trois animateurs, les trois 
baudéts sont Pierre-Jean Vail- 
tré, Bernadet, Christian 


Le premier qui, pendant la 
e drêle de guerre » imitait à #y 
méprendre, au micro de Radio-Oi: 
té, Max Régnier, alors mobilisé, 
se trouvait à Alger lors du débar- 
guement qui ty fixa, Découvert 

par Françoise Rosay, qui ve- 
nait d'arriver en la métropole al- 
gérienne après une évasion mou- 
vementée de Tunis occupée, il est 
recommandé par ellé à Canetti, 
chargé d'organiser les program: 
mes de Radio-France. Aveo Geur- 
nadet, il crée l'émission 
Salamélec qui les rendent cdiè- 
PN dans toute l'Afrique au 

ord, 


la cireulation parisienne. 
non enveloppé n'est plus conceva- 


La même année; une invention 
faisait sensation. 1 suffisait de 
tremper un bâtor dans de l'es- 

frotter ensuite sut une 
pierre êt l'on obtenait du féu. Les 
allumettes étaient détrônées, l'idée) 
du briquet était née. 


ñ ae; 
L'Exposition d’Aatomne 

Hélas! les petits inventeurs tl- 
rent rarement grand profit dé 
leurs réalisations. Et le Concours 
Lépine qui, cette année, distribue- 
ra 40000 francs de priz, a été 
principalement créé pour venir èn 
aide aux 1200 adhérents de IAS- 
sociation des petits fabricants, 
méméntanément dans lé besoin. 

Sofia: N organigateurs ont 

iné, pour que le 32* Conco 
TAL AE pas aa AIA 
ét plus d'ampleur, de l'inpugurer 
À la même place et le même jour 
Que l'Exposition d'Automne. 
non seulement le parc de 
la porté dé Versailles abriters les 
invéntions lės plus seu les, 
créées au cours au cours de huit 
aanées, mals aussi jes fleurs les 
plus belles, les fruits le$ plus sa- 
voureux et les nouveautés du meu- 
bie, de l'électricité, du chauffage 
du jouet, ete., ete. 

T DY aura pas moine dè gua- 
tré-vingts exposants de meules, 
cêtte industrie comme 

rendre un essor 

rani 
d'intérêt dé voir, enfin, des com- 
merçants concurrencég par i$ voi- 
sin, s'évertuer, du geste et de la 
Voix, pour vendre leurs marchan- 
dises, 
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IL existe, rue Mogador, à Algër, une salle de chansonniers a; 


lée 


— en hommage aux célèbres Deux-Anes de Paris — les Trois 


Baudets, et qui connait le plus grand succès. 


Françoise Rosay — toujours 
elle! — de retour à Tunis déli- 
vrée, y rencontre Christian Vebèl 
et l'éxpédie à Canetti, Au bout de 

uelques semaines, la Radio & dé- 


initivement consacre le trio. Re- 
né Capitan, commissaire aus 
Beans 


zte du gouvernement pr 
visoira dè la République, déci 
d’énvoyer les trois chansonnier 
en tournée de propagande dans 
toute l'Afrique du Nord, jusqu'en 
Egypte où un accueil délirant est 
réservé auæ premiers artistés pa- 
risiéns arrivés dépuis la lbéra- 
tion, Les trois baudets, auxquels 
s'étaient jointes « trois vaudin 
tes » (Lucienne Vernay, Clairatte 
May, Geneviève Mesnil) repartent 
dé lå pour le Liban, la Palestin 
la Syrie, aprés avoir réalisé, au 
projit des œuvres de la Résie- 
tance, plus dé 10.000 livres èn un 
seul gala. 

C'est de retour à Alger qu'ils 
ouprént avec Canetti leur fameux 
cabaret des 3 Baudets. Et c’est là 

u'Albert, alerté par Marsac, 

occa, Mireille, Jean Nohain, qui 
reçurent l'hospitalité de leurs 
confrères algérois, est alé 
chercher pour les faire débuter 
4 Paris, aux Déux-Anes, ce soi 
on un spectacle dont le titre 68t, 
tout naturéllement : Du béau.. 
du bon.. du Daudet! 


(RADIO-CRITIQUE. 


L’Art de se moquer 
du monde 


J'écouté, comme vous, le radieré. 
jic) que cette pauvre Lise 
ar mei dans un 


ment d'inspiration 
Ondes), asure sans 
aur e Fantasia » le film dé Wait 
Disney. 
Nous ne douto: la qualité 
du travail de Wait Disney. 
Mais oser nous présenter cet 


« écran 
prement 
monde, 
„Èt je ne vois rien à ajouter à 
eè proi \ 
Lise Elina non plus L.. 
Comme elle 


ns Image », c'est, à j= 
pariers ae’ moguer "du 


Dans le même temps, la chaîne 
natio bleina forme. nou 
Un gave 
le musique de chami Ty 
Joyeuse,  pétulante, attriolani 
Dime Radio ? Len 
Elie croit aimer Walt Disney et 
oie tre 
amie 1. 


Pierre LAROOHE. 
J'ai envie d'écouter ce soir... 
ma taur te minda rar “SAME co 


t demain 


h. 30. Chaine Nationale. Noé, 
d'André Odey Svag Julen, Berthe 
Ne PEN vi 
Jesse oublier Fernand Li Far 


ncert. 


baa enanada due ga tanni der ee at 
tE gu halt nota regretió confèrs Jean 


KITTY 


Donc imok 


iá CE ROSAMOND MARSHALL 
ADAPTÉ PAS LEILA ROBERTSON 
PHO: DU FILM PARAMOUNT 


42 


Kilty, fi 


efforts de 


cy. Un 
than Butu 
laisse bie 
vaux et h 
de Maimu: 
tour et m 
élle lul dos 
en réalité, 
hérite 

améliore l 


modèle au 
rough, le 


der à son 


Lord 


A pius 
l'hiver 


lle des rues, dans le 


Londres de 1780, est devenue 
ie femme élégante, yrâce aux 


sn amant, le beau 


maia besogneux sir Hugh Mar- 
riche forgeron, Jona- 


all, Vépouse, et la 
tót veuve. Le très 
mensément riche duo 
nater l'épouse à son 
eurt au moment où 
mne un fils (qui est, 
de sir Hugh), Kitty 

immense fortune, 
e sort des habitanta 


de ses domaines et donne dis 
milles guinées à sir Hugh, mais 
jense SOUVENT à Brett Harwood, 
je jeune homme qui servit de 


tableau de Gainsbo- 
< Blue Boy >, dont 


elle et propridtaire. Breit doit 
revenir deg Indes pour succé- 


pèrė, lord Montjord, 


Montford 


rande tempête de 
cata le jour où 


ma voiture roulait de Hol- 


den vera Londres. Les flo- 
cons de neige dissimulaient à 


nos yeux les 
encadraient 
cherchait en 


piqueurs armés qui 
la voiture, Mon fils 
vain de ses petites 


mains gantées à capter un de 


ces flocons 


de cristal qui ve- 


nalent se briser contre la vitre. 
J'avais décidé subitement de 


regagner ma 


maison à Londres, 


L'automne avait été mélancoli- 


que, les pluies avaient attri 


décembre et 


était devenue d'une 
d'autant que 


tristesse, 
avait passé 


é 
la vle au château 
extrême 

Hugh 
la majeure partie 


de eon temps à Londres et en 
vérité je m'ennuyais en son ab- 


sence. 
Goldie avait 
me contre ce 


rotesté pour la for- 
lépart soudain, mais 


en réalité elle en était enchantée 


car elle avait 


de la famille à Lon- 


dres et aimait le mouvement da la 
grande cité après le calme de la 


campagne. 
De minute 
tombait plus 
mes, lorsque 


asser JA m 


en minute la neigo 
épaisse et noua dù- 
nous arriyâmes A 


faire arrétor l'équipage 
berge de la Poste pour 


uit. 


hôtelier vint A la porte avec 


ion dé 


consternation 


ge, Déjh mês laquais 


déchargeal 
pal, 


ait de c 


t les bagages da 
encouragés par lo bavardage 
rrompu da Julie, et Goldie 


nimer l'insistance de 


Roy à demander À manger, 


— Je vous 
lady, 
éauipi 


pour uit 


dit l'aubergiste, 
me aont déjà arrêtés Jel 


demande pardon, Mi- 
maia trois 


, Tous trois ont de 


Rombreus domestiques et {1 n'y a 


vous en demande pardon, 


ue moindre petite chambre ; 
je 


— Qu'est que cela, dit un 
voix, ous voulez matire une dame 
à la porte par cette tempête de 


neige ? 


seuil, 
an $ 


dame, dit-f} b 
— Mals Mil 


e vis un homme debout sur le 


ma chambre à cette 
rusquement. 
ora ent déjà logé. 


— Qu'importe, mes bagages ne 


sont pas défai 


toujours une 


nous trouverona 
pour dormir ; 


placo 


allez ot pas un mot de plus. 


11 s'inclina 
= A votre 
Pula 11 aori 
était apparu. 


vera mol: 
service, Milady. 
üt a vite qu'il 


L'hôtelier leva ses malina dans 
un geste d'impuiasance : 


— Ce sera 
étr 
voi 


si 
s le salon, je v: 
mbres, 


la 1 


= À a 

toinid T à 
== À lord 

Calcutta. 


gont lord Montfort 


À son Altesse 
Galles, 


et comme 


je 
Montford qui 
— Lord Montford ? 


fait, madame, cea 
angers sont bien bi- 
us mè pérmétles de 


a préparer 


don 


dom 
ait 


a i 
il al 


ja ce goste de cour- 


ent dé 


+ m'exciemal- 


t faire don 
royale le prince de 


Je coupal court : 


o 


BRETT 
PATRIC KNOWLES 


— Où lord Montford est-il allé 7 
Z Je ne sais pas, Milady, pro- 
bablement arranger 

— Allez et dités-lui que là du 
chesse de Matmunater serait heu- 
reuse de lui parler. 
Trés blen, votre Grâce, voulez 
vous vous asseoir dans le salon, Je 
vais trouver lord Montford. 
A peine l'aubergiate avait-il quit- 


le ieu ni le temps pour rencon- 
dont la vie était 

ngement à la mienne. 
enfance de Jonathan. gou- 

sin de Hugh, Brett Harwood, main- 


tenant lord Montford, était en Ou- 
» modèle que j'avais dû 
garder sans cesse pour donner à 
mon fila sa force et an beauté. 

Me me précipitai vers la porte et 
pula Je Falentis mes pas, j'avais 
irop de Gurlosité à le connaitre. 
Comment pouvait-il être, 
blait-il à son portrait 
cousin Brett et moi nous ressem. 
biona beaucoup, m'avait Alt Hugh 
une fois, nous avons la même taille 
et la méme carrure... une ressem- 
blance de famille. > 

L'idée Que je me faisais du 
« Garçon en Bleu », devenu maine 
tenant un homme, différait tota- 
lement de Hugh, Je m'imaginaig 
un visage avee de, yeux 
pleins de rêve et qu'adouclasait en- 
£ore le sentiment, Et la Voix que 
je venais d'entendre donner des 
ordres si brusqués n'était nl douce 
ni même aimable. 

Un tremblement me saisit quand 
la bruit de ses pas se fit entendre 
dehors. La porte s'ouvrit et tout 
de suite l'idée que, J'avais, conçue 
au sujet de lord Montfort s'éva- 
nouit na premier regard. 11 était 
ausal grand que Hugh et peut-être 
même plua grand et plus fort, et 
son pas était élancé comme celui 
de mon amant, mais IÀ cessait en- 
tre eux toute ressemblance. JI pa- 
ralasait avoir un contrôle si ab- 
solu de lui-même et de toutes aea 
facultés que n'importe quel acel- 
dent ou circonstance, inattendue 
n'aurait pu le départir de 30m sang- 
froid, Quant rexsemblance 
aveo le « Garçon en Bien », J'en 
riais presque en moi-mèmê, 

« Le Garçon en Bleu » étalt ten- 
äre, beau par aa pureté, cet hom- 
me avait vécu durement et aem- 
blait ne rien craindre, TI avait le 
visge baxané par la aolell et sea 
cheveux d'un noir de jais étalent 
sans poudro ; 11 était difficile de 
définie la nature de son mourire. 

— La duchesse de Maimuster ? 
demanda-t-il, 

Ses denta 
ment blanches 
brontée. Je m 


semblaent absurde- 
dana cetto figure 
nis qu'il ne pouvait 
pas bien me voir, car J'étais ên- 
Veloppée de fourruré et de volles 
et fen étais heureuse ; il était 
encore trop tôt. 

Ja murmural ‘à 

Oul, je suls la duchease, 

Je réalisai que la mention dð 
mon nom ne produisait aucune 
réaction spécléle en lui. 11 s'inci 


në : 

— Je suls votr 
dame, 

— Pas du tout, milord, Je vou- 
Inis simplement Vous remercier. 

— Ce n'est abaolument rien, mas 
dame, l'auberginte s'occupa Agale- 
ment'de mol, 

Est-ce MA volz ou ma mysté- 

o apparence qui le rendit cu- 
x 2 fi fit un pas vera mol, co 
mo s'il avait voulu voir mon v 
sage À travers lea volles, pula s'a 
rêta, Je décida) A ce moment 
mo faire connaltre, 

Lord Montford, je 

nent vous dire que 
veuve de votre viell ami 
Buttall avant d'épous 
Maimunate 

Sa rénotion me aurprit, 11 ne dit 
pas un mot, aucune expresalon ne 


serviteur, ma- 


voul 
fetal 
Jonath: 
le duc 


passa aur son mala 1) me 
tourna A demi le dos et regarda 
par ja fenêtre lą neige tomber 
dana la nuit. Le silence se prolom- 


Ein. 

= Je auia dérolée, dis-je faible 
ment, do Vous avoir révélé si bru- 
talement la mort deu 

— Au contraire, Je auja Aéjà au 
courant de l'accident survenu 
pon aml Mon banquigrima Fa ant 
lorsqu'il m'a rencontré À Douvrek 
ct était parfait, 11 devait 
oir dé la de histoire 


DEMAIN : 
La duchesse de Malmunster 
reçoit un cadeau destiné à 
l'épouse de Jonathan. 


A 
ordi 


Claude KAHN, 1, rue du Presbytère; 
HAGUENAU (Bas-Rhin). 


Nous sommes ti 


fin les lois bochex solent supprimées 


motse territoire, 


Francaw 100 pour emmi. Mais in mou: 
vel 


cent par 


(x mois et 


dant 
Les dépenses résultant dés 
par l& nouvelle loi nou 


maladie. Or, 


DUR) 


Adolphe SCHLEIFER, rout 
entha, ZINSWILLER ( 


ue pas ung amélioration 
antérieurement en vigur 
web font, Malheureusement, 


sace s'adapte au 

pleine période 
odi, dont 

nt maintenant 


voncerne 


ce 
Jente à souhadter 
olt y 


E 
aasia 


depuis, 


Des navets pour l'hiver 


éomstitaer les p: 


Pour 


seat ee 


manyalse 


les lois françaises 


Jol, qui em entrés chez nous en 
Juillet noua plonge dans 


lui accordait une indemaité pen 


‘France le premier paye du monde Ex 


Web lente) 
Rapatriement des Alsaciens 


ma fille adoptive, 


Tirage de « France-soir », le 2 août : 439.490 exemplaires, 


NOS LECTEURS ONT LA P 


Les Alsaciens veulent parler français 


L'Alsace est françaire d'esprit et de 
car, personas ne peut dite le coniral: 


critiquent 


ous Lrès contents qu'en- 
re 


car nous voujona 


hirme où Jè 
ladié privée p 


mois, en revanche la 


frais tou: 


prenait À s 


pour cènt au léu de 8 
contrainte 


ia h 
ron appii 
nê conati. 

Je ayatam 

Les circont 

TA 


révime frango 
rannit 


modalités d'aphlicurion 
à l'étude, dost fuita de 


la securiig aociate, 11 
que aa mise en route ne 


l'adrosse 


cina mois 
Marguerite 


visions d'hl- 
iis premiers 
resur, A 


i Sera 


encore 
je recommencer vers le 23 avec 
piane dur d'hiver, qui sẹ far- 
Vite et peut rester en Lerrs pen- 


semin, 


on Une autre ex 
t mieux semer 


AROLE 


Joho, née le 27 novembre 1928 A Co) 
mar, incorporée de force dans Le 4R.A D. 
194 à Nurem 


un Vi 
ma f 
# m' 


À mon passeport pour aller vor 
name ia refusé. À qui doin 
agross? pour faire rapatrier moi 


Aibe:t SCHILLINGER, 37, rue du 
Carlovingiens COLMAR. ÙH.-Rh n) 


LSeut de norvice de l'avenue Foch en 
compétent, mais i a déjà falt piusieurt 
fota le nécessaire auprès de la Mission di 
rapatriement èn Allemagne qui, elle, n3 
pas même dülgné lui répondre. In vo» 
drait croire qua cétte négligence ae borné 
au cas signalé par M. Schilinger, | 


RAVITAILLEMENT 
PARISIEN 


tickets vajidés Je 1er aont 

ja disiribution aux trav 
mt des ticketa de Julit et 
d'août, comme i) tut annoncé 

hier, gur IA fol du communiqué, 
POISSON — Distribution : Paris V 
arrond, i Beinei premier et deuxiè 
ju pre- 


CARLES D'ALIMENTATIO; 
nouvellement pour les cohsamima- 
eure dont lex noms commencent pe 
E ei F dans Jes centren habite 
Sa munir d'une pièce othelelie pou 

aque carte. 


hr onsa de Philoment 


Aubergines à la Turque 


Au début de leur saison, ies 
titey aubergines, très tend qu 
poids dé 150 à 200 grammes pièct) 
ptuvent servir à préparer ce ddl 
cieux hors-d'œuvre froid, 


Fendez deux aubergines en deut) 
parties dans le aens de la longui] 
dans lea peler); faites-les cuire d 
minutes à l'eau bouillante, égoutte| 
creuses chaque moitié pour farcit 

autre part, préparez une épais”! 
purée avec 600 gr, do tomates b! 
müres, faltes-y Cuire 150 gr. do 
gnong blancs hachée ainsi que ! 
chair rétirée des aubergines, assa" 
Sonnez, 


Rangez les moitiés d'eubergiit 
dans une poële contenant 3 euillerétt 
d'huile, laissez cuire pendant 30 [+ 
nutes, égouttez. Dans cette hult 
mélangez le hachis "a la o tomp 


ess à Ia mie de pain si 
salire), 'nissez-en les aubergina“, 
Servez tel quel, glacé, ou avec qu 
tiers d'œufs durs, 


Manvaises raisons 
H 


a ! non. Les Français ne 
séront pas dupes, On ne leur 
fera pas, cette fois, le coup 

qui a réussi si souvent, de | 

éu-dessus de la mêlé 
qu'il faut respecter parce qu'elle 
est la garantie de notre salut, ete. 

Nous avlons rêvé, lorsque la 
farce sinistre de Vichy étalait la 
bouffonnerie de ses colonels et de 
ss amiraux, d'une armée ri 
dans son esprit et dans ses 
dés, Or, rien ne pi 


Les débats interrompus du pro- 


révéler que notre impréparation 


dépassements de crédits et d' 
{actifs rejetés à la commission de 
la Défense nationale sont de mau- 
väites raions, Et plus m 
encore sont celles des soi-dis 
défenseurs de l'armée quand ils 
crient à l'attentat contre la sécu- 
rité nation 


rmée ont, après discussion: éi 
acci par los représentants 
qualifiés de l'état-major, C't 


chefs responsables d'appliquer 
loyalement l 
vernementales, de ne pas recom 
mencer cetto comédie du camou- 
flage des comptos où certains de 
nos généraux d'avant guerre bril- 
lèrent plus que sur les champs de 
bataille, 

Nous voulons bien avoir con- 
iance dans l'armée, Nous le sou- 
haitons forte, bien entrainée, bien 


habillée, bien nourrie. Nous la 
voulons aussi honnête, probe, in- 
soupgonnable. 

M. Michelet pi sûrement 
ca désir, Alors, qu'il n'essaie pas 


de noyer le poisson, 
Pierre THIBAULT. 


I MORT, IlO BLES- 
SÉS dans un accident 


de chemin de fer 


à Bayonne (U.S.A.) 


BAYONNE (NEW-JERSEY), $ odt, 
Di sont entrés en collision 
e de Bayonne, Une pers 
je et plus de 110 autres | 


Gn 


e DE "JUILLET 
est paru 

LA REVUE DU MONDE 
DE DEMAIN 


ARTICLES.REPORTAGES 
ETUDES 

VANNE LABARTHE LOUIS JOUVET 

GABRIELA MISTRAL-ROGER CAILLOIS 

NOEL QEVAULX STEPHEN SPENDER 


LE MARÉCHAL STALINE 
EST DEVENU INGÉNIEUR 


TLLUSTRATIONS DE PICASSO 
BERARD, HETREAU 
IOCUMENTS PHOTOGRAPHIQUE, 


CONSIELLATION eu /ev//r07 parinenae, de a 
Fronce Libre revue mensuel cree à Lonairs 
71940 porA LAAARIN - Fn vente partout 1007) 


cès de Riom avaient permis de | 


lui marchandait pas le-Parle- | 
ment républicain. Voici que cela 
continue, 


Lss eoliene Jléroqutéi. par il 
M. Michelet pour minimiser les | 


Crpendant, les crédits alloués à | 


le-devoir le plus élémentaire des | 


prescriptions gou- | 


is 


LE PLAN DE PARTAGE 


DAVID BEN GURION 


pourrait présider 


la province juive de Palestine 
LE COUVRE-FEU EST LEVÉ A TEL-AVIV 


{De notre correspondant particulier Georges MARANZ) 


JERUSALEM, 3 août (par câble, via Eastern). — David Ben Gurion, l'énergique et} de la Paix 
irascible président du conseil exécutif de l'Agence Juive de l'Est, serait le premier sol- 
licité pour le poste de président de la « Province Juive » prévue dans le plan de la Fédé- 


ration Palestinienne, me déclare-t-on dans les milieux bien informés. 


avid Ben Gurion avec le rabbin Stephen Wise, à la réunion du comité exécutif de l'Agence Juive, 
qui se tient à Paris, 


examiné aujourd'hui 


par le Comité exécutif 


de l'Agence juive 


Les di 


Palestine, 


C'est seulement aujourd'hui quiis 


estions les plus imp 


migration +. 3, 
en ‘Palestine, 


| CAMILLE HUYS- 
MANS A FORMÉ LE 


GOUVERNEMENT 
BELGE 


Bruxelles, (Dévéche «Fran 
camille Huysmans 
Cabinet palge, est 
bourgmestre A'Auvérs depuls | 


doune ans 
Volei le qu'en. 
je Journal communiste < D: 


Philologus 
wendani des grands 
Limhaurgeoin, qui fut 
tey, ce Fiamingant 

ce, eet ancien 


A un bon mot 


Van Acker a disparu 


techmieiena Ti parable AU | 
Cabinet Vau, Acker, À Ceci prs que VAn 
Reker iu-mame wen fait paa partie 

M k occupe toujours les Affaires 


étrangères, 


médiatement Ben Gurion pour lui 
charge, dans le cas où elle lui serait offerte par le Haut-Commissaire. 
Certains croient voir une confirmation de ce renseign 
le fait que, quoi qu'il fût à Londres le jour de l'arrestation des mem- 
bres exécutifs de l'Agence Juive, Ben Gurion resta en liberté et put 
même aller à Paris. 


serait que Ben Gu 
étant plus radical que les autres 
leaders juifs en ce qui concerne 
la demande d'un Ei 
moins pour les demandes d'émi-| 
€ La création d'un 
Juif eet plus importante pour nc 
l'émigration 
point de vue défendu 
commission 
lo-américaine 


sept membres du comité exs- 
eutr de l'Agence Juive ont continué 
leurs délibérations hier à Paris, Lx ont 
wię connaissance de rapports reçus de 


r + l, le plan angio- 
cain de pariage de la Palestine : 
erolssement 


juif à un « grand foyer national » 


1.200 arrestations à Te 


LONDRES, 3 août (A. F.P.) 
mande de Jérusalem à l'agence R 


Les troupes de la si 
sion aéroportée qui ont procédé aux 
opérations de police des quatre der 
niers jours dans TélAVIV ont co) 
mencé à se retirer À 14 heures, heu 
re locale. Des 
vivres sont aussitôt entrés dans là 
ville pour permettre aux 175.000 ha 
bitants de se ravitalller, Le couvre. | 
feu est Maintenant levé dans tous | 
les quartiers de la ville 

Le communiqué ajoute que les In: 
vestigations ne sont pas encore com- 


communiqué. officiel publié à 
Tei-Aviy déclare qu'a ia aune. des 
perquisitions d'aujaurd'hul, 169 Juifs | 
BAL eta gardés dla dispóaition des 
autorités L'un d'eux est soupçonné 
d'être le terroriste qul garda Ies eina 
officiers britannigues Kidnappés par 
inégale Juive 
ple 18 Juin à Tel-Aviv. | 
Le. nombre’ des arrestations eff: 
uite des opérations des 
Quatre derniers Jours et maintenues 
se monte à 1.200. 


LA GRÈVE D 


Suite de la première page 


ui adore ja Fran- 


eurieux homme aux 
et qmi sacrifieralt benu- 


tâche gittielie, A| 


le 
ecin est d'assez 
ons A l'œuvre 


ait une quaran 
te travail avait ceasé 


Le but réel des 
expériences de 


BIr INI 


Ds sure 1] 


tournées vers la Rusale, introduisent 


cétte question fixe, cette bantise. 

ici, au prix d'une digression, 1 
taut ' marquer l'origine dè Tinguld- 
tare américnino. Une commission 
de l'énergie atomique a Été nommée 
Au début de l'année : elle fonctionne 
Auprès du Consell de sécurité den 
Nations Unies. Quelques mols plus 
tard ont été publiée les conclusions 
du comité d'études nommé par le 
département d'Etut de Washington 
auquel présidait lo sous-secrétnire 
Dean Acheson, Ca comité ialt flan- 
gué d'un groupe d'experts dirigé par 
M. Davis Lilonthak le chef de la 


kriande entreprise d'Etat dite 
< Vallée du Tennessee a, Par 1 
solns du comité Acheson, la gom 


saisie d'un projet di 
national serrant d 
possible la réalité des choses, 


polnt de départ les deux constat 
fions suivantes, D'abord, jusqu’ 


mission de l'énergie atomique a été 
contrôle inter- 
uss) près qué 


Le comité Acheson prend comme 


nouvel ordre, l'uranium et le tho- 
rium produisent seuls l'énergie ato- 
mique, L'uranium, en tout cns, est 
indiapensable et les gisements d'd- 
tanium sont lmiiés en nombre, En 


second lieu, les stocka d'uranium 2; 


et de plutonium actuellement 
$xisienco peuvent être edénaturés 
C'est-h.dire rendus In 

usage miiiinire tout € 

ceptibles d'emploi selentifique et in 
dustriol, D'où ln conception d'une 
Autorité internationale investie d'un 
droit éminent asr les giaments d'u 
tanium «t de thorium; Ie vondrait 
ou loueriit aux nations et aux in- 
dividus l'uranium et le thorium dé- 
naturs, iie aurait le monopole des 
opérations réputées + dangereu 

et survelllerait lus autres. En soir 
me, cette autorité internationale | 
(Alomie Delevopment Authority, | 


ADA.) se comporternit a 
dés aouv 

la limite de si 
un gouverneme 
et omnipotent. 


verair 
de dé 


toutes les dis 
urité relatives à la bombe, 


Réflexes de la peur 


DUBLY YAA 


pements Intimes, confidentiels 

NS 
poul 
SPECIALISTE DES SURVČILLANCES DISCRÈTES 
RECHERCHES DIVERSES, FUGUES, VOLS, sic. 
Enquéles avant mariage et sur moralité | 
RUE S'-LAZARE - EUR. 52-39 


Rens. 
FILATURES, TOUTES MISS 
Maïérialité des faits. Preuves à l 


TOURISME 


= AX- les: THERMES— 


Pyrandes Artégenides — Alt, TAO me 
kaus suituyeunre . Mpumdttumes 
Gorke et mers 
XEURMUNS -TENNIS  PANINU 

FAREN ar tou wa Hôtels 


Renseignomenis ı Syndicat d'initiative 


LA PLAGE DE MEAUX TRILPORT 


est ouverte 


BAw paein 


Prénigent-Directeur rentrar 
da s Frahee-soir » 3 A. BLANK, 


Alors est intervenue ja n de non re- 
cevoir soviétique L'URSS. entend 
s6 souveraine. 

S. propose simpjement que tou- 
2 aujourd'hui entreponées 

et que 


Wautenir intègra: 
LU: 


Les ‘le Vomi 
aux Etats-Unis, soient détruite: 
chacun s'eng 'nnejiement à + abs 


tenir de t 
Si survelilance 


simple, obit 


Ce genre d'obligation D 
Voir de créer l'illusion, 


1nébraniabie 
Unis, 1) a contribué 


nopole éphi 
tois, 

koni-iá parica! en l 
Éderre prés 

rique 


Mas supposons que jes soupcone all- 
ent erojasant et que Vaes T919. les tèr 
Yerouasione de qurique Los, A'amos ao- 

femnsal yuwsau'a” Washing- 
fau Cluse Aramos est ja iente su Kou: 
Venu Mextue où 8 bomoe [ui évasée 
cs À 52) ri role A aa 
e geviendralt Plate de sa guerre pré- 
Sen we ies réflexes de ja 


viéiique pa: 


le 18 juillet 15 


Ventive sux pri 


Passivité américaine. 


Copyright by Francesoir, 


Le service des paquets-poste 
est suspendu 


Haute-Vienne 


Chtesa Or ot Somme, 

L'arrêt parte! éu 

certains organismes d'acheminement 
casionner l'ajiéra 

is contenant des denrées péris- 


fecte pas loa relations 


12 et 13e arrondis: 
et dans plusieurs a 


AUX comptes chè 
des Favorites 
en téléphoniques du 


Joints au mouvement 


dessus 
erainetós particulières dana 

‘tributions, comme 
nt du monde unique 


la grève sera générale dans 


Cependant, | 
sont assurés, 


services de sécurité 
ainsi que l'achemfne- 
ment des communications des Affaj- 
res étrangères et des ambassades, 


Avis aux pharmaciens 


Le conseil central de l'ordre des 
pharmaciens 


eralent 
ats-Uni4 
uire leurs stocks 
le Jour où ce système 
serait organisé, où le contrôle se- 
rajt exercé à plein, Et ils ont de- 
mandó aux grands gouvernements 
d'abandonner leur droit de véto dans 
salons du Consel! de 


aursint des 
dans l'acheminement 
cations téléphoniques et 

la sonté publique 


et ayant un caractère d'urence qu'ils | 


la Fédération postale : 


Cette dernière 


qués par trois 
heures 19, ai 


chese actuel, 


Les départements en grève 


l'argent sou 


ment da 


aux mêmes sources, Djemal 


Husseini, leader du Comté exe, LE (COUP D'ETAT 
cutit arabe, au visage glabre ot) 

impénétrable, deviendrait le col- 
lègue de Ben Gurion, car il se- 
rait appelé, lui, à présider l'ad- 


Les deux futurs « premiers » 


se connaissent mutuellement de 
temps, mais.. ila évitent 

par malheur, 

ec trouvent ensembla dans la 


salle. 


-Aviv 


mions chargés de 


jent terminées. Les habitants 


ne se sont pas opposés aux recher 
ches, iis ont été questionnés au | 
rythme de 30.000 par Jour, 


ES POSTIERS 


ph, Bar-je-Dui 


Marne, — Grève quasi totae, Reima, | 


s. Epernay 


rdèche, — AnG 
iiite de Lyon, 


Has-Rhin, — taiagraphique 
devait prendre déelalon 
Territoire de Belfort, — Grève totale, | 
Moselle, — Metz, grève totale 
Madne-et-Loire, Savoie, Maute-Savole 
et Maine-et-Loire, — Grève totale 
Drôme, — Va a décidé ja grève 
A parue d'auo 
Aude, — Car me doi ner 
a grève aujourd'hui 
Var, — La grève générale a BE dé- 
Basses-Pyrénées, — Bayonne ot Biar- 
rénées, — Tarbes, pròve to- 
ce matin, 
Dôme et Vosges, — Grève to- 


Narbonne a décidé ja grève à part 
de ca matin, 10 heures. 


DEUX PAYEURS 
ATTAQUÉS : 


1.800.000 francs 
disparaissent 


M. Henry Party. payeur à la s 


d: Boint-Maut de ja Société 
a Gouton, porteurs 
s eo font été ate 


es fonds an 
greuwnrs 


ja fuite en 


Le gouvernement britannique aurait l'intention de pressentir im- 
demander s'il accepteralt cette 


| 


| 


m menace de revolver êt | 


La Conierence 


| 
Dm sure 4] 


le monopole exclusif de la qualité 

bon président | b: . 

Muis M. Molatov, qui tait de 

une dongua deciarnilon, s'oppose encore 

une fois avec Torce a toute Tagu de pror 
qui s'écarterait de la regis adop 

ea n Quatre Grands» i y a rois 


M. Evatt, 
défenseur des principes 


M, Mac Nel! (Grande-Bretagne) sou- 
tient égaiement ia présidenæ par les 
Quatre Grands. Comme i) fallait s'y 
attendre, ies principes out trouvè un 
défenseur passionné en la personne de 
M. Evat qui, Intervenant après le dè- 
igue britannique, s'adressant directe 
ment tantôt à M. Molotov, tantot au 
président, tantot a ses collègues des 
Pellles nations, a afirme avee force 
qu'i) ajalt se Dai ür le droit de 
ja Conférences. le droit de eugpérer des 
décisions autres que celles “qui ont êté 
adoptées par ler < Quatre Grands >. 


1919, « Le Tigre » | 
1946, M. Bidault | 


I y a 27 ans, à Versailles, 
Lioyd George avait déjà proposé 
que le représentant de la Franco | 
fût élu président permanent de 
la Conférence de la Paix. 

Ce représentant, c'était Cle- | 


M. Evatt a conclu en dis 
jendrait ja pros m nasriandase 
pur que Le président aait Au par YAP 


aps pro 
dement hollandals aux voix à mains le: 
voen Stals le délégué hollandais réclame 
Papper nominal. L'amendement est re 
poussé par 12 voix contre, huit pour et | 


Une abstention. 
Ont votè poue ! Belgique. Brésil, Grè 
ce. Indes, Nouvelle-Zélande, Pays-Bas, 
Union guà Africaine et Australie 
"Om voté contre : Biolo, Russie. Cona- 
ande Bretaone, 
Tehecosiovagui 
Yougoslavie et Etats 


est abatenue 


Selon des renseignements pul-| == 


du Luxembourg » 
se termine 
en queue de poisson 


LUXEMBOURG, 3 août (U.P.) 
Dans les milieux officiels luxem 
bourgeois, on déclare qu'il est exa- 
géré de parler de « coup d'Etat 

La police, dit-on, a simplement me. 
né une enquête sur les activités 
clandestines d'un certain nombre de 
personnes qui, après avoir été inter- 


rogées, ont été rellehées 

On à appris de source privée que 
parmi les personnes arrêtées figu- | 
ralent trois officiers et un Institu 


teur, Ces personn 
ré qu'elles étaient 


auraient décla 
écontentes des 


lenteurs de l'épuration ainsi que de 
£ellas apportées lement des 
dommages de que 

Peut-être voui; protiter 
du malaise régn 1'opinion | 


pour confisquer le pouvoir à leur 
profit, En tout cas, les charges con- 
tre elles ont dû paraître insuffisan 
tes puisque tout le monde à été 
relâché. 


IL s’en passe des choses... 


© TEL AVIV. — La vie est red 


normale une Tok que la 
vérifié l'identité des 148.000 
de in vie 

© vexas, — 1 
Tenan à à 


mière fois de 
gouvernementaux, 


t awn f| 


AUTOUR DE LA CONFÉRENCE 


la délésation hollandaise 
rêve des Folies- Bergère 


Et son chef, musicien averti, déplore que la 
saison parisienne des concerts soit terminée 


Le premier jour, la délégation hollandaise alla aux 
Le second jour, elle travailla, Depuis, elle ste due de 
dossiers et les secrétaires soupirent : 


— Quand pourrons-nous visiter Paris ? 


Le chef de la délégation néer- 


landaise, M. vun Boerzelaer van 
Oosterhout, Wa pas de chance, Fin 
musicien, planisie necompli, {i ar- 
rive à un moment où la salson des 


lex cocktails pour la prease holan- 
dnlse et los diners intimes de la 
délégation : maigres distractions, 
pense-t-il, 

Agé de 54 ans. diplomata de ear- 
rière depuis 1928, M, van Boetze- 
laer occupa successivement les pos- 
tos de secrétaire de légation à 
Washington en 1926, pule à Berlin 
en 1934. Pendant la guerre, il re- 
présenta son pays à Washington. 
Ciest la première fois qu'il eat mi- 

MM. Kortenhorts et Kupors, 
membres du Parlement, représentant 
deux tendances bien distinctes, Le 


premier, membre du parti catho- 
lique, docteur en droit, est secré- 
taire de ation patronale, le 


second, de man. qui com 
leur comme M. Bevin, fu 
s'occupe surtout dos ques. 
tions syndicales, 


Un grand résistant 
M. Tjarda van Starkenborgh 


Stachouwer. vice-président destiné 
à remplacer le ministre des Affai- 
res étrangères, qui fara un bref 
voyage A La Haye ln semaine pro 
chaine, € nnalités 103 
plus marquante n délégation, 
Diplomate, pula gouverneur de l 

Wince Ao Brôningue, ji rentre 

uite dans In carriére. Nommé an 
1937 gouverneur des Indea Néerlan- 
duises, Il se signala par un falt de 
résistance, A l'arrivée des Japonais 


refusa de quitter mon pi 


Java, Í) compte main 
années et paral! encore 
que l'on ne peut croire 

de deux fllles qui ha- 
t#-Unis 


tres membres de la délégn- 


at professeur Françols, 
qui représenta autrefala len PAYA- 
Bas À Genève: M, Stnr Buama 
qui m'occupe drs questions Jurid! 
nuez Troostenburg de Bruyw. | 
pêcialiste des affaires économiq'ion 
M. Lietri de la Trésorerie gé 
nérale : M. Vorbeytec, attaché de 
presse, submergé de travail, qui fut 
pendant quarante ans correspondant 


À Paris d'un grand Journal d'Ama- 
nfin, le secrétaire, M, van Lin- 


1" et terminée. depuin Un | 
mola. H Iu) a fallu ae rabattre sur| 


de la Meuse; borné, an 
Bezi l'est, par 

‘Allemagne. 

| GEOGRAPHIE PHYSIQUE, — A 


sur | 
mt sympathie À In po-| 


den, “diplomate de carriðre est 


grañd, blond, très Jeune premier, 


La Hollande n'est pas intéressés 
directement par la conférence qui 


(CE QU'IL FAUT SAVOIR. 


DE LA HOLLANDE 


SITUATION, — Pays de l'Europe 
nord-oùest, balxné par Ia mer 
Nord et arrosé par lex bouches 


l'est, on trouve un petit” bassin 
houiller ; le Jong de Ia frontière 
allemande, le terrain est formé de 
sables et do mar 


LE CLIMAT esi doux, les pluies 
modérées à lempératire annaclio 


..— 7 millions d'ha- 


LLES PRINCIPALES, — Ams- 
terdam, La Haye, Rotterdam, 
Utrecht et “Groningue. 
SITUATION POLITIQUE, — Mon: 
chie_eomstifutionnelte. Pendant In 
Euerre, Je gouvernement de Ia 
teine Juliana et Ia rrine elje-même 
émigrérent nu Canada, La Mol. 
lande a en A soffrir de nom- 
ons $ bombarde- 
ment de Rotterdam en juin 1 
is Zmiderzée et je Vieringer- 
ont été engloutis orsque ies Ale- 
node ont fait santer les digues 
194 


sont 
de betterave 
pommes de terre. 

iait, du beurre 
et cuitivent ex- 


passe son temps devant des. 


cuter que le traité de paix 
Vitalie, pulaqu'ellg n'a Jamais di 
cjaré ja guerre AUX autres sat 
lites de l'Axa, Elle se rénorve done 

ur la question allemande, mais M. 
n Roeizelaert a vo 
clamer ies droits fr 
das petitas nations à 


piace dans les règlements interna- 


tlonaux, 


Nicole HIRSCH, 


G) Voir la délégation étlonienne et 
lo délégation norvégienne dana ler 


Franoe- 


Sir datés das 3 et 4 août. 


Tension d 


golfe Persique 


e UITE 12] 


ont été tudes et 100 autres blesstes 
aut abords des locaux do la compas 
gnies anglo-trantenne dos pétroles 


à la suite de bagarres entre Arabes 
€ partisans du <. Tudeh». 

L'ambassadeur da Grande-Breta- 
gne à Téhéran, puis M, Bevin, tui- 
même, aux Communes, avaient, à 
l'époque, déclaré que ees grëves 
avaient dtd « organisées > et que 
le gouvernement de Ba Majesté tien 
drait le gouvernement iranien pour 
responsable des wies et des biens 
des Anglais dans ce pays 

11 est certain-que Ja situation en 
Moyen-Orient, et spécialement en 
Iran, inquiète fort le gouvernement 


A qui le yacht 
d'Hitler ? 


| 
LONDRES, 3 août (AP), — | 
| 


L'Amirauté britannique met en 


e le yacht de Hitler, don du 
peuple allemand à son 
Le bdtiment, qui jo 
ton £ aneré dans le 
w lepool à prie 2 15.000 


livres (36 millions de francs) 


s des grêvea du 14 Juillet et | 


de Lo 


dres et le récent remy 
ment du gouvernement de Téhéran 
D'est pas fait pour le rassurer, 

M, Gavam Sutaneh n, en 

fait rentrer dans son cabinet 
membres du parti Tudeh, parti pro- 


soviétique, 


ministre Je prince Firouz tantérieu 
zement ministre de l'Intormal 

ui eat également considéré cos 
favorable au gouvernement do Mos 
cou. 


Les fortifications 
de Bahrein 


De son côté, 18 radio de Moncou, 
citant le journal iranien € Téhéran 
Rabar », déclare que les Britanni- 
ques sont en train do consolider 
leurs fortifications dans les Îles de 
Bahrein (petites Ilea riches en pétro- 
de, sous protectorat anglo-hindou, 
et situées dans le Goito Persique au 


large des cotes d'Arabie) 
ant toujours lè journal iranien 
Radio-Moseou ajouta 


« L'arrivée 


de crolseurs britanni 


ques dans le Golfe Persique, la tor- 


Üfication des fes Bahréin et 
questions qui se posent en Ipan ni 


ridional, dana le Kurdistan, A Kar 
et à Kormaachah, constituent tous 
des problèmes en rapport entr 
eux » ajoute selon Radio-Moscou 


le journal iranien. 


Outre-Manche, un an après la victoire | 


John Bull apprend 


| 


à se , débrouiller 4 


Lu SUITE [3] | 


mont coûté 3 shillings € 
(environ 81 franca) pièce ! Est-ce 
du marché noir ou « di ma 
ché noir? dit-il en riant. 

Nous firmes encore queia 
dans Mayfair, Nous avions 
peu A peu, le secteur où 
Vent les marchands d'au 
{parmi lesquels l'illustre 
qui, à côté de limousines Rolis, € 
pose toujours un ou deix carrosses 
hippomobiles de grand gala, style 
Charles 11). 

-S Tout un racket est né dans le 
commerce automobile, dit John, Les 
gens sarrangent pour se faire I- 
vrer, par une des grandes marques 
anglaises, une auto neuve, Ils la 

ent au prix de la taxe, soit 45 
es. Huit jours après, ils la re- 
vendent, comme volture d'occasion, 

9 livres, Est-ce du marché noir, 
ou est-ce dri marché noir ? Ce dolt 
en être, puisqu'en haut lleu on parle 
d'interdire la revente des voitures 


nalement — à moins que ce ne} 
fat voulu par John — nous nous étions 
dirigés Vers Tottenham Court Fond. | 
est à ia fois le faubourg Satnt-An- 
toine et le houlevar Magenta de Lon-| 
dre», Meubles Meubies Meubles. Neuts 
et d'occasion. | 


ication C'est Lout 
nternalionale TE saD- 
E mentionnées. C'est d'une 
hun morale — genre pacte 
Briand-Keliogg que l'on nous entretient 

plus le pou- 


Et voici la jiste officielle des dépar- 
a grève des postiers est t0- 


Allier. — Grève totale, 
— Nice décide la grève 
aujourd'hui avec 


Alpes-Maritimes 


Cannes, Grasse. 
Basses-Alpes, Haute 
legraphique interrompu. 


que y'on a stoti 
pris aux Etats- 
ertor je doute 
gans jes Intentions de l'Union sovieti- 
que. La dipiomatie américaine en est 
maintenant pénétrée du haut en bas, ei 
l'on peut dire, et en bas plus encore 

séquence. dans la 
Fie et aiieura, biei 


Alès, — Lyon Té- 


s > Grève totale 
Cbarente-Maritime, satellites 
aux-Télégraphique coupés, 
Finistère, — Brest el Qu 

tale, Ailleurs, part 


PROBLEME No 457 


LIEN IV V VIVI VX X 


— Assemblée 
Central télégraphique 


conire la grève 


Eure-et-Loir. — En krève totale depuis | 


fenir une assemblée 
20 h. Aucune nouvelle 
Maute-Loire. — Le Puy. 
“Alleuts, partiele. 
Loire-laférieure. 


EE 


Brève générale, 
vent pas 


m manr 


HORIZONTALEMENT, — L Qui ne ddi 
janger à leur faim (10 lettres) 
EE ne rend pus une physionomie 


attrayante (4. En dehors (5). — IL. Pe- 
tite colline (3), Début d'intrigue (2). — IV 
Terminauon d'innnitif (2). Dépiacés pé 


arche (2). — VINI Symbole de pureté 


id. Engagé de nouveau (6. — I 
mancier d'une mélancolle pénétrante (4) 
Terminsison de participe (2. — X. Qui 


ressemble à une pierre précieuse (6 


VERTICALEMENT. — 1. Pronominale | 


ment : pord le fil de ses 1dées (10 lettres). 
“IL, On en punissait souvent les enfants 
autrefois ($). Coule en Espagne 13). — 1 
Appartint (3). Nom populaire dù noble 
(8) — IV. Douceurs de l'absence (T). — 
Elever (6) — Vi. Lac (D. Qui ne peut 
provoquer l'asphyxe 15) — VIL On y 
fait parfois de longues attentes i4). Lm- 
pressionna décagréablement l'odorat (3), = 
VIE. Not 2) Qui ma pas été acquis (T. 
— IX. Lac aménentn 10 Opération de 
déneati9  X. La plus perte de toutes | 
les “semences 16) Monnaie 13) 

SOLUTION DU PROBLEME Ne 450 

HORIZONTALEMENT. — L. Générosité. 
— I. Animomtés, — Ii, Recul Toss — 
Crête, Unle. — V. Ove. An 

VIL, Précis Vu. 

. Rémena. — X, Reus. 


niblement (D. — V- Elle a les mœurs du 


ue (6). — VI. Pleure (9). — VIL Del 


Routes couleurs (9). Vit le départ d'un pa- 


— I y a ausi, dit Smith, un racket 
au mobilier, Vous voyez, dana cette vi 
trine, cea fauteuils neurs 7 Modèle « UU. 
1». Rés 


pe. 


trés, aux ses, AUX J 


rés. Contre des bons, Prix Imposé : 
Nous avançämes de quelques pas. 
Tel, poursuit Jonn : meubles 
d'occanion, Regardez bien ces fautr 
Ce sont les frères de ceux d'A 
Mais on les a recouverts d'un mor: 


le acheté au Caledonian Mar- 
$ ‘aire = aux puces ». Prix de 
cea’ ‘tauteulls d'occasion : 40 livres 
(18.000 franca). Vous voyez le travail 7 

a D y à mieux, Le Dally Herald 


démarcheurs 
3e présentent chez les particuliers comme 
d'anciens combattants, flancés, au dénen- 
poir de ne pouvoir monter leur ménage, 
Des Ames compatissantes leur cèdent, 
A bas prix, dé vieux meubles. Vous) 
imaginez l'usage qu'ils en font ! Est- 
ce du marché noir ? 
—" Mettons de l'esprit de débrouil- 
lage, dis-je. 
L'esprit de débroulllage ? Ah t 
en. Ti ze manifeste, malnienant 


[Ameme où régnait jusqu'ici Je pius 
grand esprit de devoir civique : le do- 
mame fiscal, Tenez ! ouvrez le journal 
qu'avec un lalsser-aller bien français. 
Vous gardez, au risque de la déformer, 


dans la Poche extérieure gauche de vo- 
fre veston. Page 2, colonne 3. Vous Y 
Du doigt, John me montra ug gros 


uire : « Ün paysage de John Consta- 
bie vendu 41.050 livres ? » 
"Te gentleman qui. pour une somi- 


me équivalant à 20 millions et demi 
de francs, s'est offert ce chéf-d'œu. 
Vre, est peut-être un amater dit 
John, mais c'est sûrement un calcula- 
teur ayisé. Réfischlasons, En se «pa 
Fant d'un excédent de capital de 43.050 
iissa. l'acheteur du tableau échappe 
désormais A l'income tax de 19 shil- 
ings 6 ia livre (1 livre égale 20 ahil 
lings) qui frappait le revenu de cette 
somme. Finsiement, on a calculé que 
le plaisir de contempler son Constable 
(en”atiendant de le revendre avec pro- 
fi) me coite à ce collectionneur que 
(15.000 francs) par an ! 


5 Mai ceci n'est rien. Les gains de 
Jeu tant exempts d'impôts, voici ce que 
Xingésteux contribusbiss ont imaginé. 

> lis vom aux courses, repérent un 
Joueur peureux qui s'apprête à encais 
fer la forte somme chez un bookmaker 
Ces teneurs de livres sont autorisés en 
Angleterre), lui rachètent son Licket ga- 
gnant, avec une prime de 10 %. et se 
font payer par le < book » au moyen 
d'un chèque, pour conserver une preuve- 
Autant de soustrait au percepleur ! 

> On soupçonne même certains 
« books » d'inscrire sur leurs registres 


am... Vous 


24 ivrea la ci 


aussitôt Jes 500 es 
livres pièce, A un troisième ami. 


une des bolies, Les sardines 
rides elles empestent ! Notre homme 


Setemes et a'hounetete des Anglais se 
maniteste encore Paréaitement, quand li 
Rofaut Tous, les Joornaus Uni donné, 
Fate jour, immense publicità de leur 
premiere page à la protestation de M: 
hope 

HR 
May Fergus 
manent du ministere du. Charbon. 
at tait alouer ult tonnes d'anthr 
cite ! 


Exchange ne vient-i) pas de 
avec un svt: 

ciers qui avaient introduit à 
de Londres, à un taux 

ainsi en un jour plus 
millions — des actions 
lens Company. obtenues à bas prix. 


des < gains de complaisance > Dour 
Tacilter les déclarations fiscales de leurs 


ouves ça moral, vous ? 
ón !'vous savet, pour émauvolr 


un Français aveo des Distoires de trau- 


Gen fiacaies, 

= Ce qu'il y a de grave, voyez-vons 
reprit Smia Qui avait plis parió AV 
moi én deux jours qu'avec tout le ren 
de la population britannique en un an 


Gest que nous commençons, nous ausal, 
À cire de cette tendi 

à la rrieberi 

fait sant horseur. Une histolre amuse 
Londres, en ce moment. Ce n'est qu'un 
trait d'humour, bien britannique, mals 
i em révélateur, Vol 

d'affaires ait À ün ami r 


ee Au systéme D 
qui jusqu'ici nous fal 


+ un homme 


> — J'ai 500 cales de sardines À 


— Vendu ! fait l'autre, qui propose 
ssaa, moyennant 54 


> — Vendu 1 dit celui-ci, qui repasse 


aussitót je lot, au pdx de 72 livres 
ia caisse, à un quatrième personnage. 


ernier a la curiosit d'ouvrir 
nt Ava 


manges, I sont faits pour être ache- 
tea et 


nåus È> 
t co n'est qu'un e joke » Innocent, 


dise 


Sais, décidément, ce e joke > n'amu- 


sait pas John Smith, 


— 1 me semble, dis-je, pour le rê- 
foster ua peu. due lè viell esprit 


Contrôleur des Combustibles 
qui trouvait excezaif que 
“femme du secrétaire peT- 


$ Et je Comité directeur du Stock 
spendi 


biäma publie, 


vė 


2 “Peutétre, après tout. avez-vous 


raison. dit Jóhn Smith. 


Paul GORDEAUX. 
Copyright by France-s 
and Paul Gordeaur. 


K1) Voir e Franersoir * daté dau 
août. 


Prochain article : 


Londres a la nostalgie 
du passé et la crainte 
de l'avenir. 


éroule actuellement au Luxem- 
bourg. Elle ne sera appelte à dis- 


lu déjà pro- | 
riptiples 


ans le 


a nommé Yice-prémier 


m) 


Afrig 
suite il se rendra au Cana 
le premier des Cirques Français qi 


TOUTES MIS 


DEPUIS CE MATIN 


LES VOITURES 
ROULENT 
LIBREMENT 


Le décret portant suppression, des 
S.P. vient de paraitre au Jour- 
nal officel © voici done la lbet- 
té de circulation automobile ré- 
tablie, Chaque automobiliste, titulai- 
re dé ia carte grise et du yolet 
« C » recevra mensuellement une 
allocation d'essence de vingt litres, 

Lea motocyelistes recevront une at- 
tribution de dix litres. 

Le récépissé de la déclaration pré. 
vue par l'inspection du ministère de 
l'Intérieur du 5 mars 1946, portant 
dénombrement dea véhicules ef moto 
cyclettes tient leu provisoirement 
d'autorisation spéciale de circuler. 

„Ajoutons que les propriétaires 
d'automobiles de tourisme, de motos 
éycles et de vélomoteurs en ordre 
de Marche qul n'ont pas fait recense 
leurs véhicules pendant les opéra- 
tions de mars et d'avril sont Invités 
à le faire du 10 au 20 août 146. 


« LAPIN BLANC » 
AYANT PARLE 


Les dirigeants 

de RADIO-ANDORRE 
sont inculpés 

« d’intelligences 
avec lennemi » 


(De notro correspondant partis, 
André CULOT) 
TOULOUSE, 3 août (par télé- 
phone). — À ja suite dos révéla 
tions de l'espionne France Gazae 
majou, dite « Lapin blanc », con« 
damnée à mort la semaine der 
nière par le tribunal militaire de 
Toulouse, plusieurs dirigeants an- 
ciens ou encore en activité de 
Radio-Andorre viennent d'être in- 
culpés. 11 s'agit tout d'abord de 
MM. Trémoulet et Laffont, pour- 
suivis pour intelligences avec l'an- 

nemi. 

M, Trémoulet, je magnat de in rae 
dio, était directeur et possédait la 
majorité des actiona de Radio-An= 
dorre et de Radio-Towouse, 11 avait 
de gros intéréta dana Radig-Monaco, 
Radio-Rabat et était PA de 


l'agence de publicité Rndlo-Informi 

tion, Ami Intime de Laval, très lié 
avec los chefs de la Gestapo du 
Sud-ouest, tels Sticher, de Foix et 


Mullet, de Toulouse, qui le considé- 
raient comme un personnage impor- 
tant, Trémoulet, la conscience ped 
tranquille wen fut après la Librae 
tion à Barcelone, où il coule des 
Jours paisibles tout en continuant à 


diriger Radio-Andorre par l'Intermé- 
dinire de Laffont, toujours directeur 
du poste et inculpé conjointement 
avec lui 


M. Puigros, espion 


Autre inculpé de marque : M 
Pulgros, sous le chef, plus, gravo, 
d'esplonnage Puigros, gendre Au 
premier concessionnaire du poste 
Pénéticia, A ia mort do son Peau 
sère, de l'autorimation accordée 

le consel) général des vallées d'An- 
dorro. A ia recherche de capitaux, 
il enira en contact avec Trémoulet, 

ù mattre de Radio-Toulouse, qui 
eniloua et devint enulte proprié- 
tairo do Radlo-Andorre, 

Entin Kierkowski, premler associé 
de Prémoulet, est inculpo, avee Doul- 


de collaboration économique, 
ulcet est accuaé notamment d'a 
voir usurpé le contrat de publicité 


qui liait Radio-Andorre à Radlo-Ine 
formation. Seuls des cinq inculpés, 
deux derniers, résidant en Fran- 
ce, pourront être appréhendés, Tré- 
moulet, en fuite depuis la Libé 
tion, est réfugié à Barcelone, Pule 
gros, sujet andorran, réside égale- 
meni à Barcelone et, Laffont, qui 
dirigeait jusquà ce jour le posts 
Andorre-l-Vlellle, aeront-ila extras 
dén ? L'affaire rebrndirast-elle ens 

11 faut wy attendro sl France Ca- 
#amnjor, citée encore dernièrement 


nu procès do Trouvé, ex-chautfeur 
de In Vixtorie do Franco en Andorre 
et condamne nux travaux- forcés 
porpåtuitó, veut dire tout ee qu'ella 
EMG Kile peut, À coup afir, npportér 
de pius importantea róvélstiong aur 
Pachvie dex services allemands sUr 
ia frontière franco-cepngnole et en 
Andorre, ce paradis doa contrebane 
diers devonu de centre d'Intrigues et 
d'espionnage, 
Inauguration 


de la digue du 
barrage du Dniepr 
reconstruit 


BERLIN, 3 août (de notre envoyé 


barrage du Dniepr, le Daleprostrov, 
touche à sa fin 

Le plus gros de l'ouvrage, Ia di- 
gue ge magonnerie ont terminée. Elle 


naugurée hler 


ellement 
los trah 


au trafie dos nutos et 
Les spécialistes p i d'au 
part, tràs activement, l'initallation 
ios turbines pt des transformateurs. 
On pense qu'en décembre prochain 
Pusine électrique sera en mesure de 
reprendre an distribution de courant 
comme avant la guerre, 


me LE RESTAURANT 


TOUR EIFFEL 


Ure plateforme) 
ENTIEREMENT RENOVE 


EST OUVERT -déjeuners seulement 


Cadre enchanteur - 


Monsieur Ali AMAR 
Girques, va 


du Nord et en Egypt 


traversera l'Atlantique. 


PARFUMERIE gr. ville Sud-Est 


GROS - DETAIL 
Tenu 20 ans, rayon 10 départements 


Px. 12000060 + Si. Eer Havas Lyon 6,582 


iètes, Survelllances, Fijatures 


E: 
42, Chausséecd'Anun (W) + TRE = 66-06 
a CR 
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DE SAINT-RAPHAEL A MARSEILLE 
sous le patronage de FRANCE-SOIR et de RECORD 


«RÉÉDITE LE «COUP DU CRUIZON» 


a conseillé Léo VÉRON 


} 
France-soir 


BATTLING HAI Sydney Wooderson 
5 A 
à PIOT, qui ne va pas] 1 «Greta Garbo» 
confirme A = des stades 
A ménager Louis GAPUT\|,:"::::0:." g 
Que de petits drames se sont déroulés dans l'appartement de la | | G'est qu" le potit Sydney ne payant 
` rue de Grenelle qu'occupe Léo Véron, où il est retenu depuis son acci- paine $ e Sas E M soeg 
dent au retour de Parja-Nios + Camarades se moquaient de lu. Male 
N C'est là que nous avons retrouvé l'élégant directeur sportif des | | Ragie aw cricket, mauvais aw foot 
4 « Dilecta » qui va connaître à nouveau les angoisses que Jui donne son | | balt, ten souls souvenirs de sport qu'il 
1] poulain Kléber Piot à chaque épreuve comptant pour le championnat | | aif c Jusqu'à 15 ama somt less Pon 
(4) de France sur route. nistrait. 
} — Ah ! si vous saviez ce qu'il peut Nianmoina, an dept du mepris tami 
j AA etre dur pour mol de clopiner avec mes| dures côtes des Alpilles mettront a rude] | Hal et des vezattona de aes camarades. 
À (De notre envoyé spécial cannes, tandis que mes routiers sont ll-| épreuve les vedettes de ja course au mail- | | Sydney- Charles Wooderson décida un 
ï VERE à euxrmémèg nons a ait Léo Véron: io, rtout al ls Asurdene ae bient | |A A te do atine, 
JE Jacques CHAPUS) Jamals Je m'al iant soufert moralement. | de bagarrer súr un terrain qu'iis connata | | Pica, 1 acheta pene cutoff de, tn 
urtout, après sa défaite de Dijon- gos Ranes ra l'équilibre de ses lunettes sur son 
Fort heureusement, Je matchmaker du | Surtout, après sa défaite de Dijon-Lron | PURE d'une courao a| | ro ieaulitóra do ses tunatia aur uon 
Dôme de Brighħion — grande salle dej” g, he Ia mort, Léo Véron est optimiste sur je] | grand nez et »'élance P 
Susceptible de modification » de Monaco-Paris, Pa trouvé en exceilente| genx copains, Caput et Piot, ae Uvreront, | | Paroint à seater dans la Jouiée de son 
Jamais un organisateur parisien ne sef condition. assurait Léo Véron, et Ils ne se mena: | | 7ère. On s'tonna, Doux aws plua tard, 
serait permis de prendre au’ant de liberté Kléber a terminé à sa main et c'est| geront pas, croyez-mol. itsitenee ie lors oosbrent EE 
pour transformer radicalement en der-|ja je principal, se réjouit-il, I sera au| Et i) elôtura notre interview en nous | | lorsque l'un de ses camarades lui àe- 
nière minute npasition des combata. | départ, à Saint-Raphaël, en pleine POos-| repetant l'uitime consell qu'i) donna àj | manda 
QE aaae eo n atnan, fomos da soa morna a garaian. |599iponlsin avant le départ En AVrali.tu par Bavard; avali Un 
mam Aan raaraa aa PPT AVE AUD une laare, dt | S1 tu te aena dort, rétdite dans ta] | locomotive 7, c'etait sur un ton pren 
qui Bonnie James, > pour combler le handicap qui| Gineste le coup du col du Cruizon, dansi | o aame presque muet 
alt Batting Pius nettement üre de son ami Capat. | Dijon-Lyon, et tu arriveras seul au vê-| | conina dans na’ misanthrope. 26 
an passé au Vélodrome Jizni reconnaltre le parcours, a-t-11| joârome de Marseille, er n eai Ae o eaae 
UNE ne Es EESE E PE CANLIITE CITY 
comme ich des combats en hult reprises Mgpartie s'annonce itri x 
pius facilement je maximum de nos possi Tipong à iames iae a 
E ition des < Métropole >. 


VENANT DE MOSCOU, VIA PARIS, WALDO RUESS vient 

d'arriver à New.York. Ce fonctionnaire de l'ambassade des U.S.A. 

à Moscou, que le gouvernement soviétique a falt garder à vue pen- 

dant deux mois pour « certaines indiscrétions », a déclaré : « J'ai 

seulement servi de cobaye quand à l'observation en Russie des 
principes d'immunité diplomatique. » 


aihe, 
En fin de réunion, Cornelis, remplacé 
par Jimmy Webster, un nouveau poulain 
de Jack Solomona, dut s'incliner devant 
Toran, qui je mit deux fols A terre, 


L'Amateur Boxing Association a prévu 
jes championnats 1947 pour je 30 avril 
à Wembley. 


» |SAID KADDOUR 


contre 


FREDDIE MILLS 


pour le titre européen 


L'EVEQUE AUDREY, CHEF DE L'EGLISE ORTHODOXE DE 

BULGARIE en Amérique, baptise à Detroit une gentille enfant de 

six ans, Helen Baloff. La douche rituelle n'intimide guère la fil- 

lette qui semble se soucler surtout de sa jolie robe. Le baptême 

des mains de l'évêque est une faveur réservée habituellement aux 
néophytes de sang royal. 


Le coup du Cruizon 

Dans Saint-Raphaël-Marselle, patronné 
par a Franceso? > et € Record >, les 
Poureurs emprunteront io parcours où les 


Le duel Bartali-Coppi 
dans le championnat 
d'Italie 


Aves le champion 
disputé dim 


oivent battre 
les Britanniques 


Le match France-Angleterre d'athlétisme a toujours été considéré 

le plus important des matches internationaux, I| en sera encoro 
te année, malgré la proximité des championnats d'Europe, et 
anniqu qui seront opposés aux nôtres, lundi après-midi, à 
auront à cœur de venger la déroute que les athlètes français 
leur infligérent l'an dernier à Colombes. 


ee, cornes 


ajio sur 
une seule 


he 
©, Va reprendre le quel Bartali- 


"compétition 
Sur Les 280 kilomètres d'un pi 
pen neeidenté, avec départ et arrivée 


A korene, Ien deux, eraka transnipins 
subiront l'assaut A'Ortelli, Bint: Riri, | | Ce matoh, 1 nous est possible de 1o jTrogucion dans leur équipe d'athiotes de 
lagranaiauement dea intentions de Mixe | | à" wéleeiion gagner malgré jea dora trés, Impor- | cgujeur, mont pan Béalil detto Tol, Puis 
Yaco, d'organiser le 29, aot, à Lone| | Mode," Cu fanta ae Lonis, de Croa et de Brémon | sé qu'ils sont par le gèmr, de vaincre à 
Jacobs, d'organiser le 25 août, n° | | Stonde. Possible, oul; mais pas certain. Pas cer- | tout prix. Et c'en ainsi qu'ils nilkneroat 
Sourds “où Baid Kaddour seai oppose” à Sa aree ana tain du tout, même. Les Britanniques qui, | Mac Donald Bailey, un polr, qui FAgDera 


suivra pour vous jes 


lourds où Salg Kaddour serait opposé ‘à le jouvent, aval épugné à l'in- 'yraisemblabjemont les deux épreuves de 
Freddie Miis grande épreuve raasnipine, ne hias OU Un Aubre on Qui ALAS 
= sorte dhapees, minon Loue ia ehanen 

d'enisver JE 840 yarda eL le prince Adn 

doyen, autre € colani] qui, ayant faa 

SU T m. 30 en longueur ot 1m. D3 en 

deux épreuvea pour peu que 16 Jeune TF 

ont dana Je 3,000 m. — 2.84 m. 4 

phus exactement) nue 10 fameux Anglata 

Wooderron "ao meurtera A Pujaran et A 

Breatronar. Récemment Wooerson à 

Flussi, au coura du maich qui 1'opponit 

u Honananis Biyknula un s tempa a qul 

- Si Ia formulé du championnat de France de demi-fond s'est avérée |cortenpond "125 anx 5 000. Jusau'ajora 

Pétra et Marcel Bernard | particulièrement épuisante pour les finalistes, ella aura eu tout au | éco Dr 4 et NAN, 
iae zai moins le mérite de nous avoir tenus ên haleine jusqu'au bout. Copendant Pisane du match Woodereon = 
invités au Brésil Pujazon n'eat paa dertaine, Lant a'on faut 


11 n'est qu'à se rendre comple de ia. Elie dépendra de lA faço 


dont sera me: 


RIQ-DE-JANEIRO, 3 août — Par 'in-|fébrilité avec laquelle Chaillot, Lespeur,|ja sélection pour Zurich et vous convien- Fille dépendra de ia façon dont aera me 
termédlaise de la Federation de tennis | Lemoine, jes mieux placés pour remporter| drez que la jutte sera sans merci diman- | po le oA at fait dû 
brésilienne, Petea et Marcel Bernard ont |ie utre, ne sont préparés, pour augurer| che, au Parc eds Princes, derriëre les gros-| fanin ve gl ere bin éORNAnT que Pus 


dé invités à parieipe au championnat | ce que sera cette ultime finale: ses motos. Ut dire. gagnée nu eprint, Or eur jon 

métropolitain qui aera organisé A Rio-de: | Ajou a hantise du tire $ Aucune tactique ne peut être envisagtof Deut, être, gagnée au morint Or eur À 

Janeiro par 16 Fiumioenos Foorvei Cup. | 901a à la hantise du titre celle de) sugue fararo des déparus sera iré au derniers 300 dun 6.000 mètres. di x a 
Sort sur Ja ligne, nous disait hier un en- Juo Rap 


poit supérieur à son rival, Maia |'ANKIAIS 


cniraincur. N faudra done improviser sul, pease, à gon: airea que 
3 . vant la course et être terriblement forti Powie aenor ren de enia et d) est fort 
pour valore: rer Je train, Dans ce cas Brelatroffar 
ampDIiON ie s pon sha mop earal ne aoon 
Chalii. a parfait sa condition aur jes Auxqueijes it'est bion diticije de répon- 
routes champenoises. Lesueur et Lemoine | 9 


se sont montrés en grande forme à Mar- Robert MARCHAND, 


seille. Alors. 
Del cerinin que si Lemoine n'était 
blessé à ja selle la balance pencherait en 
sa faveur, 

— Sans ma blessure, je vous assure que) 
je n'envisagerals rien d'autre qu'une vic- 
toire, avouaitil @ns forfanterie. 

N'excluons pas non plus jes ponsibilitéa| 
d'un accident qui viendrait entacher cetie 


Pour la première 
fois, Péquipe 
de Grande-Bretagne 


qu'il nous faut 


par René DUNAN 


Car, en somme, c'était le mellicur moyen pour eus d'obtenir le marimum de publ- 
cité 


René Vietto, par contre, qui subit d'une part les attaques injustifiées des premiers 
porty les (naduertances des seconds, West pas de Cet QU, 
Mi 'estime justement — mi, un des professionnels iea piua Consclencieur — que 
Yon devrait moins Jaire état de boutique dons des questions aussi importanten, 
Notre collaberateur Jean Makenasl, qui a vu Mer le Connois, a rapporté dans 
France-soir des réactions de oelui Qui Jut La enfant Chéri » d'Henri Desgranges. 


Le cas Vietto 


On voit même des journalistes qui ne réjoutssent de 


On ne parle que de Vietto. 


Confirmer et d'imposer une sélection qui 


Une dernière pour lacoponelli 


La poule de vitesse oposera notre mell- 
leur comingman du sprint, lacoponelll. | 
Vigué. Dügelns et Etier ne. 

D'après ses dernières performances, le 
poulain de Maurice Richard se doit de 


ne se discutait pourtant pas. Mais sait-on 
Jamais ? 


' 
E r a a ef, 5 
On connait, désormais, ee que Yon appelle te « seandule du Tour » Soo ou navon pas connie dou oeg] d'athlétisme s’est 


déplacée en avion 


LONDRES, 3 août, — Pour la première 
Join danx l'hinioire de Tathietisme anglais 
une équipe nationale a pria avion. Cet 
après-midi, 


lu majorité des équiplers qui 


seront opposes à ln France Indi, à White 
Clg, participent à une réunion ‘organtnée 
à Glasgow. 


Wini, Bailey et quelques autres, accom- 
paunés do l'onbaineur Crump, #0 sont en- 
volda hier soir de Croydon, À leur sourire 


ns e A Or DAE ASE T an fraseri done D dou à F; Ron Gatien Pgo Y SUN GS S 

ET z and aen Samom Tps, uaea 

sateur « d'en jaca », comme À en: [ais nous n'avons que faire de ces sul ts. f~ mode de déplacement aérien. F 
Fe Re TE nn de on an uso a pute LVGUÉ EE, pout, décrocher ||" seine ce ©, Dfal 

gp dd a qu paquet jets, dans poun en errant REA EST ca dipiacemene. HE demeure thea ENS 
nee e titre nationa irrmmsnsesann De 


a dit d'ontratnour Crump. 11 va se reposer 
sérieusement samedi et dimanche. Aucune 
Visite, auoune sortie, gu-dtre une petits 
séance d'entrainement. 

3, 0. 


d'appi 
Mais caci dit, le cas Vietto demeure entier. Le pauvre Cannois wa ou qu'un 
malheur : c'est que la route fut trop étroite pour que la camionnette pūt passer pour 
iut porier son vélo réparé, Si Nupoléon avoit eu besoin, pour sea eonguwetes, 
prunter certo route, le sort de Vieito, cent cinquante aux plus tard, eut été Change. 


Commissaires par correspondance 


Mais que dire dans tout ceci de l'attitude des commissatren Sinon qu'ils furent 
de bonne compagnie puisqu'ils ne Voulurent, à aucun moment, détruire la bonne 
harmonis qul régnait. 


Evincé du championnat 
routiers, Riolland part à la conquête du 
premier’ titre de champion de France de 
Poursuite amateur. 

Ts sont dix-huit à prétend: 

neur et pourtant bien. pe 


national des 


AOUT, MOIS DES GRANDS DEPARTS, LES PARISIENS SONT PARTIS EN MASSE VERS LE REPOS. André Suisse a pris, ce 
matin, ces photographies de voyageurs débrouillards qui ont hâte d'ètre installés dans les wagons- (photos ci-dessus). La prise d'assaut 
d'un train en gare de Lyon (photo du bas). 


Les routiers amateurs dans 
Paris-Gien et le Derby de Paris 


Les Olymplens sont partis pour Zurich 
et les Acébéhlstes pour Arcachon. En leur 
absence Redon Komor, Roswodn, Forli 
Drux seront ies hommes en vue de Pas 
Glen, tandis que dans le Derby de Paris 
René Lauk nura À se défendre des entre- 
prises des Plouhinec, Mauger, Le Boulan- 
rnz, et 


spåciaiité, 

détachent 
qu'ils mirent en évidence 
e : Riolland, déjà cham- 
pion de Paris, et son rival Verviaile, 
1) serait aurprenant de ne pas les re- 
trouver, dimanche après-midi au Parc des 
Princes, opposés en finale, A moins que 
Legendre, 4'Honfleur, Hüreaux, Coudert, 
Buck ou Le Floch ne causent une sur- 


M: ©. 


parfaits, Ts firent mieux que ce que l'on empérait 
Jis erébrent une nouvelle catégorie : les Commiamutres par correspondance, 

r nos hommes, avant de prendre une décision contre Vitalen Cunola, telegra- 
phiérent A M. Joinard pour ut demander son avis. Or. le cas était fort simple et 
méritait une autre sanchon qua celle prise par ces à pandores au petit pied >. 

M. Karel Steyaert, Journaliste beige, tolère que, pendant trois Kilomatres, le 
ien Casola irate accroche à la poignée de au voiture. 

On admet, à la rigueur, l'infraction, Mois on condamne 1a dén 

Gar M. Steyuert a dénoncé, aprés l'avoir provoque, 

Sous pourrions, mous, Deus sensé, penser que i Ci 


aveux, 


Jaute dé Casola. 
misatres qui infigeaient 


Be. Beÿaert et consorts, 


prix b 
par le 


a ea a aie i je reste au Red Star... ce ne fi 
Tirin, urtme P7 a COR EUX 
eton, Mure à uimme devant le maslodonte pi DuA. 
Benpér a ration aisi tt sr] SEA pas Comme entraineur sue 

sin n'avait pas jos de berger dans Paris-Reims, comprani pour le cham- tard d 


monnot de Fran Dagne cetie preuve T 

Beltenger s'élève “équipes nationales. N a raison dans ia manière où 
& pose 1e probieme. 11 a tort dans l'étude approfondie de la question 

Car, ce n'est tout de même pas mon ami Bellenger. qul, dimanche, 'élèvera 
contre laide apportée à son poulain Caput par ses coéquipiers! 

Alors que Piot et Boffet (oid Où preaque, se MOUVerONt dans Ja aituation de 
Ronie « V'anmassiné » 

Jt tat ra que, dans ce cas, 4 s'agira, non pas de l'équipe de France, mais de 
l'équipe Métropole, r agé 


nous dit SIMONYI 


André Simonyl est parti hier pour La Rochelle où il jouera diman- 
che avec l'équipe professionnelle qui rencontrera les amateurs rochel- 
lois de Gabrillargues, au profit d'Escola. 


Avant son départ, le < toujours Audo- 
olen > nous déclara, au sujet de son. 


Le remède, un champion 


Dans ce début, qui a pour ebjet le contrat excmuaif den « forçats de la routé », 
nous we pouvons prendre pari Deus competiteura sont en lee. Nous auons lim 

on aun trolaieme larron, en la personne de M. Joimard, président de ia Fedi- 
Fation (irera sana doute ler marrona da feu. 

Mala ai lon nona permet de donner notre avie, qui est également cehi que |p 
nous exprimait, her aprés midi, à Mantes. Prancin Pénanier, i question dea Gouipes 
de marque ou hationales, la question, en somme, du cychama français Ne pourra étre 
Tésoiwe que d'une maniere = faire dey Cham pions 

Den champions à 1a Féiiarier, à la Lapler. à la Faber, qui auront un coup de rein 
suffisant pour laisser derrière euz les « seconda plans >. > ver 

Ñi y aura, aiora, cropes-moi, un gros peloton: 


M 
sm 


tions, Si J'on joue on ne peut pas falre 
respecter ses decisions, 
> Dejfour en a fait ùne expêrlence con- 
chante. ; Je ne suls 
on 1e 


uk pas mis d'accord avec 
Ei si aucun club ñe m'e achète > pap- 
tiendra toujours au Red Star, 
> i est vrai que mes relations avec les 
< pontifes > audoniens se sont légérement 
améliorées. Mais en aucun prix je ne veux 
Officier comme entraineur... 
> Ni mème comme joueur-entraineur. 1 
lest impossible de cumuler les deux fonc- 


eme viendra, J'en suis sür, prenque Aussi 
excellente qu'à mes plus beaux Jours. 

> Déjà le match de La Rochelle me per- 

metira do convalnere mes détracteurs 1"> 
Dr. 


le célèbre roman 


de VICTOR HUGO 


y 


w 


LA NUIT DE LA PAIX S'EST DEROULEE 
HIER SOIR AU LIDO. Parmi la brillante as- 
sistance notre reporter P. Lemesle a pris des 
photographies de cette soirée. (Ci-dessus): Fré- 
déric Lopez danse avec Josette Daydé. (Photo 
du haut): la table de Eric Von Stroheim et pho- 


JA 
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Assis sur son lit, Jean Valjean ré. I) la poussa doucement, un gond 


l'ancien forgat en. Jamais Jean Valjean n'avait rien 


to du bas: Alice Tissot, Janie Astorg, Raymond flëchissait, Puis soudain, il se gringa longuement. Eperdu, il tra dans la chambre et s'avança vu de pareil à cette confiance qui 
be leva, sortit de son sac un bou. pensa avoir réveillé toute la mai. Vers le lit de l'évêque. Celui-ci  l'épouvantait. Ii restait son bo 
a geoir massif et s'approcha de la son. Mais rien ne bougea, pas plus dormait paisiblement; sa con-  geoir à là main el regardait, Bou. 
porte de la, chambre de l'évêque, dans la chambre de Péveque qus science tranquille et pure semblait ° ayetan mena alt por 
Gue celui-ci n'avait pas fermée. dans le reste de la maison. refléter sur son Visage. 
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